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1. Lettre des panélistes 

 

A la Ville, aux citoyens, aux forces vives et aux visiteurs de Namur,  

Nous, membres du Panel Citoyen pour le Climat de Namur,  

Riches de la diversité de nos connaissances et lacunes, de nos craintes et de nos 

espoirs face aux changements climatiques, 

Forts d’avoir pu, lors de nos ateliers, bâtir une intelligence et volonté collective en 

faveur d’une transition climatique qui ne laisse personne au bord du chemin, 

Nous sommes heureux de partager avec vous à la fois nos rêves et plus de 100 

propositions pour faire de Namur une ville climatiquement neutre et juste pour tous. 

Nous nous tenons à la disposition de la Ville qui s’est engagée (1) à étudier 

attentivement, dans une perspective d’intégration (au Plan Air Climat Energie 2030 

de la Ville), chaque mesure qui émane du panel, et (2) à assurer un suivi direct 

avec les panélistes, lors de deux rencontres : l’une 6 à 9 mois et l’autre 18 à 24 

mois après la fin des ateliers du panel.  

Aussi, nous encourageons chaque Namurois(e) d’avoir à cœur :  

 D’approfondir et partager ses connaissances sur le climat et de se 

connecter plus à la nature, 

 D’inscrire le réflexe « climat » et « durable » dans tous ses comportements 

et ses décisions, notamment dans son métier, ses engagements citoyens 

et ses formations, et bien sûr dans ses choix d’alimentation, d’habitat, 

d’énergie, de mobilité et de loisirs, 

 D’être attentif(ve) aux personnes, notamment parmi les jeunes, 

particulièrement anxieuses face aux souffrances environnementales et 

humaines engendrées par les changements climatiques. 

C’est dans une bienveillance de tous les jours et en étant solidaires des 

générations présentes et futures, que nous pouvons, que nous devons – chacun(e) 

à sa meilleure mesure – œuvrer utilement à l’adaptation climatique et au bien-être 

de notre planète. 

Alors, oui, dans l’action, ayons l’audace de l’espoir. Retroussons-nous les 

manches : à la Ville, dans nos quartiers et dans nos campagnes. Choisissons 

d’être des citoyens acteurs d’une révolution culturelle, éthique et technique pour 

un mode de vie qui, s’il respecte les limites physiques du monde naturel, nous 

apportera plus de lien, plus de beau et plus de sens dans notre quotidien. 

Vive Namur verte, décarbonée et inclusive 

 

Les panélistes ont souhaité accompagner leurs recommandations d’une lettre à la Ville, destinée à être 
lue lors de la présentation au Conseil communal. 
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2. Namur en urgence climatique 

Lors du Conseil communal du 23 juin 2020 la Ville de Namur a signé une motion dans lequel elle s’est 
déclarée « en état d’urgence climatique et environnementale ». Elle s’inscrit dans l’objectif wallon 
d’atteindre la neutralité carbone d’ici 2050 et a fixé l’objectif de diminution de 55% la production de 
GES d’ici 2030 (par rapport à 1990). 

La motion se décline en une série d’objectifs intermédiaires annuels entre 2021 et 2030 dont la 
consultation d’un panel de citoyens et d’experts pour élaborer des mesures à prendre. Les 
recommandations du panel pourront être intégrées dans le Plan Air Climat Energie 2030 (PACE 2030) 
de la Ville. 

En novembre 2021, le panel citoyen pour le climat s’est réuni pour la première fois. Il comprenait 30 
Namurois et Namuroises (20 effectifs et10 suppléants) tirés au sort parmi 128 volontaires.  

3. Méthodologie adoptée 

Plusieurs étapes ont ponctué le travail du panel citoyen :  

1. Appel à candidatures auprès des Namurois et des Namuroises pour rejoindre le panel citoyen 
pour le climat  

2. Constitution d’un panel le plus représentatif possible de la population namuroise 
3. Formation et information des panélistes concernant les enjeux climatiques 
4. Création d’une dynamique de groupe positive et inclusive entre les membres du panel dans 

l’optique de la sociocratie 
5. Formulation des propositions de réduction de gaz à effets de serre  
6. Communication des recommandations du panel aux autorités et aux citoyens namurois 

Pour accompagner le panel, la Ville de Namur a lancé un marché public et l’offre d’écoconso a reçu la 
meilleure notation. 

écoconso est une association implantée Namur, travaillant au quotidien sur des sujets en lien direct 
avec l’empreinte carbone (énergie, déplacements, zéro déchet, alimentation, …) et qui possède une 
bonne expérience d’accompagnement de processus avec des citoyens. 

Pour compléter son expertise, écoconso s’est adjoint les services de Martin Ophoven, facilitateur de 
processus participatifs.  

Le service Climat, Energie et Alimentation Durable (SACÉ) de la Ville encadrait également participait 
également aux travaux du panel en étant partie prenante des différents ateliers et en apportant y son 
expertise. Le SACÉ a pour mission d’analyser les recommandations des panélistes et de les traduire 
en mesures opérationnelles qui seront soumises aux autorités de la Ville.  

Cette traduction des recommandations fera également l’objet d’une réunion de suivi avec le panel (6 à 
9 mois après le dépôt du présent rapport). Une deuxième réunion est programmée 18 à 24 mois 
après le dépôt du rapport pour présenter les mesures retenues et leur implémentation.   
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4. Constitution du Panel 

Processus de recrutement 

La Ville de Namur a lancé un appel à candidatures pendant un mois (13/9 au 15/10/21) via 
différents canaux (site web la Ville, pages facebook de la Ville, de Namur Energie et affiches). 128 
personnes ont répondu à l’appel. 

écoconso a procédé au tirage au sort en présence de deux représentants du SACÉ et d’une personne 
du Cabinet de l’échevine Charlotte Mouget. L’objectif était de sélectionner 20 panélistes « effectifs » 
et 10 « suppléants » en tirant au hasard parmi 128 numéros, tout en tenant compte des profils 
nécessaires pour notre échantillon. 

écoconso a veillé à avoir une répartition représentative selon les localités, le genre, les tranches d’âge, 
le niveau d’études, le niveau socio-économique. 

Niveau d’information par rapport à l’urgence climatique 

  
 

Le niveau d’information des 128 candidats était déjà très élevé, certaines personnes se déclarant 
même « expertes ». Ceci n’était pas du tout recherché, dans l’annonce pour le Panel il n’était pas 
demandé d’avoir des connaissances de base en matière de climat. 
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Niveau d’études 

  
 

Parmi les candidats, le niveau d’études était particulièrement élevé avec 78% des personnes titulaires 
d’un diplôme de l’enseignement supérieur. Plus de la moitié était même titulaire d’un diplôme 
supérieur long et 5% d’un doctorat ! 

Dans la sélection, il a été difficile de rééquilibrer la proportion des peu diplômés.  

Localités de provenance 

  
 

Namur était surreprésentée dans l’échantillon de candidats, il a fallu veiller à avoir une meilleure 
répartition en tenant compte du nombre d’habitants. 
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Activités  

  
 

Tranches d’âges 

 

 

 

Les jeunes sont surreprésentés par rapport à l’échantillon des candidats avec 37% de moins de 30 
ans contre 23% dans l’échantillon. 
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Profils des panélistes  

Vu les profils présents dans l’échantillon de départ, le niveau de formation et les types de professions 
ou d’activité ne sont pas représentatifs de la Ville de Namur.  

Il n’a pas été possible de compléter ces profils. Il était dès lors prévu d’inviter des organismes 
représentatifs de publics non représentés (personnes précarisées, SDF, prisonniers, analphabètes, 
primo-arrivants …) lors de certains ateliers pour élargir la réflexion et pouvoir élaborer des 
recommandations qui tiennent compte de toutes les réalités. Au final, cela s’est avéré impraticable 
pour diverses raisons. Une des participante, familière du travail avec des primo-arrivants et des 
personnes en alphabétisation, a pu malgré tout jouer le rôle de personne ressource et apporter un 
éclairage au panel concernant les enjeux de ces populations spécifiques. 

Dans les motivations exprimées par les candidats, nous retrouvons une grande envie de participer à 
un projet commun, de prendre à cœur son rôle de citoyen et des choix personnels en faveur du climat 
déjà appliqués. Voici quelques exemples : 

La thématique me branche beaucoup et face aux défis je tiens à être une citoyenne responsable en 
participant à tout ce qui peut mettre en route un changement dans notre façon de vivre sur cette planète 
en tant qu'humains. NB : je ne me considère pas comme très informée mais un peu plus que peu... 
J'essaye de mettre en place un maximum d'initiatives écologiques chez moi. Cependant, je ressens aussi 
le besoin d'être active dans la lutte contre le réchauffement climatique. Participer à cet ambitieux projet 
me rendrait fière et me permettrait d'être plus en accord avec mes valeurs. Je souhaite également 
partager et apprendre avec d'autres citoyens ayant les mêmes objectifs et craintes que moi. 
Je souhaite apporter ma contribution à l'action citoyenne globale et plus particulièrement dans la ville et 
périphérie de Namur où j'habite désormais. Je suis sensible à l'enjeu écologique et je souhaite en 
apprendre davantage pour agir concrètement sur le terrain, partager les points de vue, trouver des 
consensus, agir à plus grande échelle et transmettre ces apprentissages / informations autour de moi. Je 
souhaite également me sentir utile dans le développement de ma commune pour les années à venir. 
Très concerné par les questions climatiques dans mon domaine professionnel (secteur de la 
réfrigération/climatisation/pompe à chaleur). Je souhaite participer à ce projet qui me semble être 
constructif et a taille "humaine", ce qui laisse espérer une mise en application concrète des potentielles 
idées qui pourrait en découler. 
Je suis conscient de l'urgence climatique depuis très longtemps. J'ai grandi avec les nouvelles du trou 
dans la couche d'ozone, puis de l'augmentation du CO2 dans l'air, de la fonte des glaces, de la disparition 
des espèces, etc. J'agis depuis mon enfance pour éviter le gaspillage (récupération, utilisation des 
appareils jusqu'au bout et réparation si possible, trie des déchets, compost, potager,...).Je voudrais 
maintenant devenir acteur à échelle plus large et m'investir en ce sens dans ma Commune. 

 

Les motivations à participer au panel des 128 candidats sont présentées dans l’annexe 4.  

 

 

 

L 



   

9 
 

5. La charte d’engagement  

L’organisme d’accompagnement a 
proposé à la Ville de rédiger une charte 
intégrant ses engagements vis-à-vis du 
panel, et notamment la manière dont 
elle envisageait de prendre en 
considération ses recommandations. La 
charte reprend également les 
engagements des panélistes et 
d’écoconso. Cette charte se trouve en 
annexe.  

Tout le monde a alors signé sur une 
grande feuille, symbolisant le climat de 
confiance qui était établi. 

 

6. Neuf rencontres 

Soirée de lancement 

Les personnes sélectionnés pour être panélistes ou suppléants ont été invités à une soirée pour leurs 
expliquer les principes du Panel citoyen, leur présenter le cadre de travail, le calendrier…et faire 
connaissance dans un climat convivial (mais masqué vu les restrictions sanitaires du moment).  

 

Les panélistes se présentent dans l’annexe 3 « trombinoscope ».  
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Huit ateliers thématiques 

Le principe était de donner les éléments essentiels aux panélistes pour qu’ils puissent formuler des 
recommandations en matière d’atténuation et d’adaptation aux changements climatiques. 

Les secteurs ayant les plus grands impacts pour le climat ont été abordés lors des cinq premiers 
ateliers : mobilité, alimentation, habitat, production d’énergie, achats, aménagement du territoire.  

écoconso, le SACÉ et les panélistes eux-mêmes ont identifié certaines personnes ressources pour 
permettre aux panélistes de se faire une bonne idée de chaque problématique et pour les aider à 
formuler des recommandations. 

Les participants étaient invités par un email de la Ville accompagné par une vidéo lettre. 

Les suppléants étaient également invités au moments d’informations le matin. Les moments le travail 
en sous-groupes l’après-midi étaient réservés aux effectifs. 

Au fur et à mesure des ateliers, quelques suppléants ont intégré le panel comme effectifs suite à des 
désistements. Ces remplacements se sont fait en essayant de respecter au maximum les critères de 
représentativité du panel défini lors de sa constitution. Certains suppléants ont également abandonné 
l’aventure en cours de route. Ils leurs semblaient compliqué de consacrer des matinées au panel sans 
garantie de l’intégrer en tant qu’effectif.   

Notons les panélistes ont bénéficié d’un défraiement à la journée afin de valoriser leur participation à 
ce travail à portée collective. Les PV des différents ateliers se trouvent en annexe de ce rapport.  
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Atelier 1 : Fresque du climat et adaptation 

Matin : animation  

 Animation la Fresque du climat par Nadège Vanhoutte  

  

La fresque du climat est un exercice d’intelligence collective visant à la fois à mettre les participants à 
niveau quant aux enjeux des changements climatiques et à souder le groupe. 

Après-midi : présentation  

 Etude « Adaptation aux changements climatiques de la Ville de Namur » par Manu Harchies de 
l’ICEDD et Damien Foguenne de la Ville de Namur 

Atelier 2 : Habitat & climat 

Matin : présentation 

 Habitat & climat par Jonas Moerman d’écoconso  

Après-midi : Atelier recommandations 

Atelier 3 : Energies renouvelables 

Matin : présentations 

 La ceinture énergétique namuroise par Xavier Gillon, Arnaud Merckx et Cédric Libert  
 Eol-lien : éolienne citoyenne, coopérative par Jean H. Mangez 
 Energie commune (ex-APERe) : communautés d’énergie par Jean Fripiat et Manon Kolenberg 

Après-midi : Atelier recommandations 
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Atelier 4 : Mobilité et aménagement du territoire 

Matin : présentations 

 Politique d’aménagement du territoire de la Ville de Namur par Bertrand Ippersiel de la Ville de 
Namur 

 Politique de mobilité de la Ville de Namur par Michaël Petit de la Ville de Namur 
 L’ASBL Tous à pied par Florian Vanhamme 
 L’ASBL Gracq par Luc Goffinet 
 Témoignages d’utilisatrices du panel de Cambio et Li Bia vélo 

Après-midi : ateliers recommandations 

Atelier 5 : Alimentation 

Matin : animation 

 Jeu de la ficelle 

Matin : présentation 

 Conseil agro-alimentaire durable namurois par Ludivine Allen et Christelle Langlet de la Ville de 
Namur 

Après-midi : ateliers recommandations 

Ateliers 6 à 8 : transversaux 

Les trois dernières journées de travail ont été consacrées à la reformulation, la bonification et à la 
clarification des mesures qui avaient été formulées lors des cinq premiers ateliers. 
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7. Participation des panélistes 

Pour les panélistes, la participation aux 9 ateliers était un engagement conséquent. Ils y ont consacré 
d’une journée de réunion par mois entre novembre 2021 et juin 2022. La COVID 19 a également joué 
les troubles fêtes. Outre les absences de certaines personnes malades, il a fallu composer avec des 
règles sanitaires changeantes et pas toujours facile à interpréter.   

Il n’était donc pas toujours évident de réunir les membres du panel aux différents ateliers. Toutefois 
75% des panélistes ont participé à au moins 5 ateliers sur 8. 

 

La constitution d’une réserve de panéliste suppléants a bien permis de disposer d’un noyau de base 
suffisamment large malgré la défection rapide de quelques panélistes « effectifs » qui n’avaient pas 
mesuré l’implication qui sous-tendait la participation à l’ensemble du processus. 

8. Suites données aux travaux du panel  

Aux termes de ce processus, les panélistes ont exprimé leur satisfaction d’avoir pu participer à cette 
aventure. Certains jours, il était difficile de prendre le chemin de la salle de réunion alors que le soleil 
brillait et qu’il y avait mille et une autre choses à faire. Toutefois ce trajet leur a permis de prendre 
conscience des enjeux liés au changement climatique, de se familiariser aux concepts techniques et 
de prendre part à la définition des nécessaires adaptations de nos modes de vie.  

Au moment de déposer ce rapport, ils ont exprimé de la gratitude vis-à-vis de la Ville qui leur a permis 
de vivre cette expérience unique tout en ayant quelques appréhensions sur les suites effectives qui 
seront données à leurs recommandations. Deux représentants ont pu exprimer cet état d’esprit lors 
de la rencontre de clôture des travaux du panel avec les autorités communales qui s’est tenue le 15 
décembre 2022 à l’hôtel de Ville.   

Les panélistes sont très attachés aux engagements formulés par la Ville : 

 Considérer l’ensemble des recommandations des panélistes et justifier le cas échéant d’une 
non-adoption de mesure. 
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 Prévoir deux moments de suivi des travaux du panel pour évaluer les recommandations et 
établir un bilan sur l’état d’avancement (6 à 9 mois et 18 à 24 mois après le dépôt de ce 
rapport). 

9. Les114 recommandations 

Pour établir leurs recommandations, les panélistes se sont basés sur plusieurs critères : le coût estimé 
de la mesure, son potentiel en matière de diminution de gaz à effet de serre et le lien avec les 
compétences de la Ville. Pour ce dernier point, ils ont pu compter sur les représentants du SACÉ pour 
les informer. Toutefois les panélistes ont souhaité inclure certaines mesures dépassant les 
compétences propres de la Ville car ils estiment qu’elle a un pouvoir d’influence sur les autres niveaux 
de pouvoir ou sur d’autres acteurs. 

Les panélistes ont rédigé e-même l’ensemble des recommandations présentées. Il s’agit de leurs 
mots. Un travail de reformulation a permis à l’ensemble du panel d’approuver chaque recommandation 
à l’unanimité.  

Les panélistes ont également souhaité mettre en avant les mesures qui leurs tenaient vraiment à 
cœur. Pour ce faire, chaque panéliste disposait de15 « coups de cœur » à attribuer aux mesures de 
son choix.19 panélistes se sont prêtés au jeu. Ces « coups de cœur » sont évidemment subjectifs et 
n’ont qu’une valeur indicative.  

Alimentation  

N° Intitulé de la recommandation 
Nombre de 

coups de 
cœur reçus 

1 
Intégrer des recettes végétariennes/vegan ou de producteurs locaux 
dans le Namur Magazine et autres communications de la ville 

 

2 
Mettre en avant les producteurs locaux* dans Namur Magazine et 
autres communications de la ville 

 

3 
Favoriser les producteurs locaux  (maraîchers, transformateurs, 
éleveurs, ...) sur les marchés : mettre des quotas et adapter la 
réglementation pour arriver à 100% de prod. locaux d'ici 2030 

 

4 
Installer des fontaines à eau dans les espaces publics et les bâtiments 
accessibles au public, y compris les écoles, jusqu'aux bourgades et 
améliorer leur visibilité 

 

5 
Imposer aux institutions publiques et privées (Ville, UNamur, hôpitaux, 
établissements d'enseignement …) une proportion de 50% de menus 
sans chair animale et de produits locaux dans les assiettes d'ici 2025 

 

6 
Organiser des formations à la cuisine durable (produits locaux, légumes 
oubliés, cuisine végétarienne, ...) en école hôtelière et pour les cuisines 
collectives (exemple : cuisine centrale du CPAS, aide familiale, écoles...) 

 
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7 
Organiser une Semaine de l'alimentation durable* (animations en ville, 
conférences, réseaux locaux, olympiades végé, ateliers anti-gaspi...), en 
veillant à assurer une participation inclusive des publics vulnérables  

 

8 
Freiner le développement de chaînes de restauration rapide proposant 
de la malbouffe avec des quotas d'établissements, critères de permis, 
règlements horeca comme à Bruxelles 

 
 

9 
Augmenter le nombre de potagers individuels et collectifs et favoriser 
l'autoconsommation 

 
 

10 
Identifier (via une enquête) et lever les freins à une alimentation locale 
(casser les stéréotypes) 

 

11 
Penser et proposer un événement style Veggie challenge* spécial local 
Namur dans un esprit éthique, indépendant des marques 

 

12 
Informer et sensibiliser sur les intérêts environnementaux, 
économiques et de santé des légumineuses* 

 

13 

Optimiser un réseau de récupération en flux tendu des invendus dans 
les commerces, les restaurants, les cantines, ...  en faveur des citoyens 
et d'autres groupements  (cantines des collectivités, Restos du Cœur...), 
avec une attention particulière pour les publics précarisés 

 

14 
Optimiser le système de taxe poubelle pour favoriser le zéro déchet 
(intégrer le coût environnemental des déchets) 

 

15 Sensibiliser/éduquer à l'achat de produits en vrai vrac  

16 Sensibiliser/éduquer à la conservation d'aliments en bocaux 
 

17 
Encourager des systèmes de conservation efficients (moins 
énergivores) e.a. par la mutualisation des outils (ex : Agricovert 
mutualise des chambres frigorifiques) 

 

18 
Organiser et intensifier les formations aux bonnes pratiques pour 
limiter les intrants (engrais, pesticides…) issus de la pétrochimie, en 
priorité dans les moyennes et grandes cultures. 

 

19 
Relocaliser au maximum la transformation des produits alimentaires 
locaux. 

 

20 Sensibiliser et encourager à une meilleure gestion des déchets 
organiques en expliquant les possibilités de compostage 

 

21 
Favoriser l'échange de semences  et de plants , de préférence de 
variétés anciennes, dans les quartiers, par exemple  en installant des 
boîtes à semences et de plants. 

 

22 
Mettre en place une plateforme logistique de rassemblement  et de 
distribution des productions locales 

 
 
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23 
Organiser des composts partagés : les habitants et les collectivités  
peuvent apporter leurs déchets organiques et reçoivent en retour du 
compost. 

 

24 Former à la permaculture et à la diversification des cultures 
(sensibilisation pour les particuliers, incitation pour les maraîchers)  

 

 

Energie (y compris énergie grise1) 

N° Intitulé de la recommandation 

Nombre de 
coups de 

cœur reçus 

25 

Etablir un cadastre qui recense toutes les possibilités d'installation de  
sources d'énergie renouvelables, notamment  photovoltaïque, éolien 
(grand et petit éolien), hydraulique. 

 

26 

Créer une cellule communale « communautés d'énergie »* qui a pour 
missions d'informer,  de coacher, de fournir une aide administrative 
pour la mise en place de communautés d'énergie, et de faire le lien 
avec les facilitateurs wallons et de mettre en contact les communautés 
d'énergie avec les consommateurs potentiels (en particulier les 
personnes précarisées via les sociétés de logement, le CPAS, etc.) 

 
 

27 

Créer une communauté d'énergie de la ville de Namur (comme 
communauté pilote, en vue de créer l'émulation autour des 
communautés d'énergie),au bénéfice de tous. 

 
 

28 
Identifier et faciliter l'accès des communautés d'énergie à des surfaces 
potentielles (installation de photovoltaïque) 

 

29 
Clarifier les  informations à propos des panneaux solaires (prix,  
subventions,  contacts, etc.) et en promouvoir l'installation  

 

30 

Lancer une campagne publique de sensibilisation en faveur de la 
sobriété (montrer les avantages, comment la mettre en place dans son 
quotidien, ...) -exemple: campagne Less is more d'écoconso 

 

31 
Favoriser (étudier la faisabilité,... ) la création de puits de géothermie* 
communautaires (eco-quartiers, espaces publics...) 

 

32 
Soutenir les initiatives innovantes dans le secteur de l'économie 
circulaire des textiles 

 

                                                   

1 L’énergie grise est entendue comme l’énergie utilisée pour la fabrication, le transport et l’élimination des objets. 
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33 

Agir en faveur de la mutualisation de l'outillage, notamment en :  
1. Créant des points locaux de prêt/location de matériel jardinage, 
outillage, cuisine … à la façon d'un bibliothèque ou ludothèque ;  
2. Promouvant les bibliothèques d'objets existantes; 3. Créant un 
système de régulation des échanges d'objets à utilisation occasionnelle 
entre particulier (création d'un visuel à afficher sur sa boîte aux 
lettres/fenêtres pour les particuliers qui souhaitent mettre des outils à 
disposition). 

 

34 

Réduire et réguler la publicité dans l'espace public  (notamment sur les 
abribus) et utiliser l'espace publicitaire pour promouvoir les initiatives 
non-marchandes (prêt, troc…) et éviter de pousser à la 
surconsommation 

 
 

35 

Montrer l'exemple : la Ville doit favoriser des commerces 
"responsables" (charte éthique et environnementale) et de seconde 
main dans les bâtiments ouverts au grand public (gare...) 

 

36 

Réserver, sur le marché hebdomadaire, des emplacements prioritaires 
pour les producteurs et les artisans locaux (confection, cordonnerie, 
ébéniste...). 

 

 

Habitat  

N° Intitulé de la recommandation 

Nombre de 
coups de 

cœur reçus 

37 
Encourager à l'amélioration progressive de son PEB*, par exemple en 
augmentant les primes communales. 

 

38 

Préfinancer les travaux de rénovation énergétique en tenant compte 
du retour sur investissement par un crédit-pont* ou un mécanisme de 
tiers-payant. 

 

39 

Diminuer la part communale de l'impôt foncier en fonction de 
l'amélioration du PEB (pour éviter l'effet levier de l'augmentation 
cadastrale par l'amélioration du logement). 

 

40 Prévoir un abattement fiscal en fonction de l'amélioration du PEB. 
 

41 

Mettre en place et promouvoir une plateforme habitat durable et 
solidaire (coloc, habitat groupé, habitat intergérérationnel, habitat 
léger...) : information sur les différents types de logements, avantages, 
cadre légal, témoignages, petites annonces d'offre ou de demande, 
point de contact avec un service d'accompagnement de la Ville.  

 
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42 
Organiser une exposition "habiter autrement" au NID* et dans d'autres 
lieux publics (jardin du maïeur, espace public…) 

 

43 

Diminuer de moitié les bâtiments vides ou étages vides à l'horizon 
2030 notamment en : 
1) Cartographiant les bâtiments vides publics et privés 
2) Utilisant les bâtiments publics vides pour créer des logements 
(groupés, intergénérationnel et des espaces communautaires 
3) Taxant les bâtiments privés vides pour inciter la création des 
logements ou d'espaces communautaires 
4) Incitant financièrement la création d'un accès à l'étage 

 

44 

Lutter contre la précarité énergétique des locataires, notamment en :  
1. Instaurant une grille des loyers (comprenant le loyer "chaud") et en 
contrôlant les baux ;  
2. Obligeant les propriétaires à installer des thermostats ;  
3. Obligeant les propriétaires à améliorer progressivement la 
performance énergétique de leur bien.  

 
 

 

45 

Faciliter la mise en place de l'habitat léger comme logement 
(notamment les autorisations de la commune et l'obtention du permis 
d'urbanisme) 

 

46 

Contribuer à la diversification de l'offre de logement pour les 
personnes isolées en proposant d'autres types de logements 
(logement kangourou, habitat groupé, habitat modulaire ...) en 
promouvant l'action d'asbl comme par exemple 1 toit 2 âges 

 

47 

Faire de Namur une ville pilote pour l'habitat léger. S'inspirer de 
Marinaleda (village autogéré en Espagne), de Tintigny (lotissement 
pour habitat léger), Les Bons Villers… 

 

48 

Agir en faveur de la suppression de la "responsabilité solidaire"*  
induite par le statut de cohabitant dans le but de favoriser l'habitat 
partagé et évolutif, en particulier la colocation. 

 

49 
Cartographier les ressources disponibles et mobilisables en circuit 
court pour les matériaux  de construction/rénovation 

 

50 

Développer une stratégie communale d'Urban-
mining*/valorisation/consolidation des matériaux de 
déconstruction/surplus 

 
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51 

Faire de l'utilisation de filières locales et durables (matériaux de 
construction biosourcés, de récup, labellisés…) un critère majeur dans 
l'attribution des marchés publics. 

 
 

52 

Rendre les constructions plus résilientes notamment en : 
- croisant les données entre urbanisme et zones vulnérables 
(contraintes urbanistiques, incitations constructions résilientes) 
- adaptant les contraintes urbanistiques en zones vulnérables  

 

53 
Renforcer les mesures de contrôle de dépôts clandestins (sanctions, 
traçage, enquête) 

 

 

Mobilité  

N° Intitulé de la recommandation 

Nombre de 
coups de 

cœur reçus 

54 

Augmenter la fréquence des bus et élargir les horaires (le soir 
notamment) avec des bus plus petits lors des périodes de moindre 
fréquentation. 

 
 

55 

Améliorer l'aménagement des axes d'entrée dans Namur (notamment 
N4) pour la mobilité active, le covoiturage et les transports en 
commun. 

 

56 
Améliorer la publicité et la communication à propos des Parkings 
Relais et leur utilisation 

 

57 
Varier le type de Parkings Relais (plus petits, à plus d'endroits, à 
proximité d'une station Li Bia Velo, connexion intermodale...) 

 

58 Proposer des vélos cargo sur le modèle Li Bia Velo 
 

59 
Diminuer les tarifs du téléphérique et étendre les horaires pour 
encourager l'utilisation « utilitaire ». 

 

60 
Améliorer l'aménagement des chemins de halage  et des RaVEL 
(sécuriser, éclairage intelligent, …) 

 

61 

Développer des autoroutes à vélo sur plusieurs axes (du OUT* vers le 
IN* de Namur) (exemples : Copenhague, Pays-Bas, Charleroi) en 
privilégiant le réseau existant quand c'est possible. 

 
 

62 
Développer un parc de vélos électriques partagés (avec stations plutôt 
que sans station) 
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63 
Organiser une semaine mobilité alternative namuroise au printemps 
pour sensibiliser les citoyens à un mode de déplacement plus durable 

 

64 
Créer un ring cyclo piéton pour interconnecter les communes du Grand 
Namur en privilégiant le réseau existant. 

 

65 

Etablir une stratégie pour limiter l'impact des livraisons sur le dernier 
km. 
Par exemple en créant des centres de distribution urbain avec des 
vélos ESCargot (=Ecommerce Solaire Cargot) vers des points relais  
Fixer un prix plus élevé si livraison à domicile (sauf pour PMR). 

 

66 

Favoriser la mobilité durable dans les entreprises : 
- Rendre le plan de déplacement entreprise obligatoire pour +100 
employés (comme à Bruxelles et en Flandre) 
- Mettre en place des incitants de la ville de Namur aux entreprises de 
toutes tailles pour offrir un package mobilité durable à leurs employés. 

 

67 
Transformer une partie des espaces vides au-dessus des commerces en 
espace co-working 

 

68 

Déployer/renforcer les infrastructures de parkings et les box vélos avec 
sécurité par carte à puce à la gare, dans les quartiers, les parcs, 
l'université... 

 

69 
Promouvoir un système de QR code comme "carte d'identité" d'un 
vélo 

 

70 

Imposer une contrainte plus ambitieuse d'infrastructures bien conçues 
pour les cyclistes (parkings vélo, pistes cyclables, accessibilité...) dans 
les permis d'urbanisme et d'urbanisation. 

 

71 
Imposer une réflexion systématique et globale sur la place du vélo lors 
de la rénovation et de l'aménagement des voiries. 

 

72 

Améliorer la sécurité objective et ressentie des usagers faibles par la 
prévention et la répression des infractions pour inciter à la mobilité 
active 

 

73 
Recenser le marquage et la signalisation problématiques pour les 
cyclistes  (avec association spécialisée) et les adapter.  

 

74 
Veiller au bon entretien des infrastructures piétonnes, cyclistes et des 
transports en commun existantes 

 

75 

Distinguer les espaces cyclistes des espaces piétons pour mieux 
prendre en compte les réalités et le confort de chaque usager (contre-
exemple : l'Enjambée) 

 

76 
Promouvoir la pratique du vélo dans les écoles (infrastructures, 
vélobus, code de la route…) 

 

77 
Sensibiliser les automobilistes aux réalités des cyclistes en organisant 
une journée "dans la peau du cycliste". 
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78 
Placer des stations de réparation de vélos en libre-service avec 
quelques pinces, clef Allen, une pompe 

 

79 
Organiser une journée sans voiture en semaine pour expérimenter 
ensemble des solutions de mobilité alternatives. 

 

80 

Augmenter la communication sur l'offre de mobilité envers les 
citoyens  (P+R, Libia Vélo, bus, train, ...) pour toucher des citoyens qui 
n'utilisent pas ces moyens de transports 

 

81 

Informer les collectivités (groupes, divers, écoles, entreprises...) sur 
l'offre de mobilité pour des groupes d'utilisateurs qui se regroupent au 
même endroit 

 

82 

Mener un projet de ville lente et donc apaisée : permettre une 
adhésion collective à un projet  de mobilité active en prenant l'image 
de l'escargot (symbole de la ville) pour développer les déplacements 
actifs (marche, vélo...) 

 

83 

Créer un mécanisme de dialogue direct à propos des questions qui 
concernent sa mobilité au quotidien (déplacement à pied des enfants 
vers leur école par exemple), pointer les obstacles à la mobilité douce 
de chacun et trouver des solutions en partenariat avec la Ville (via une 
plateforme, la rencontre avec les citoyens, des événements,...) 

 

84 
Créer une plateforme pour mettre les habitants d'un même quartier 
en relation afin de diminuer le nombre de trajets (covoiturage..) 

 

85 

Faciliter l'émergence de nouvelles formes de mobilité partagée y 
compris dans les villages de l'entité : nouvelle(s) entreprise(s) et 
partage entre particuliers (aider à la logistique, assurances...).  

     

86 

Optimiser l'usage des places de stationnement en utilisant les parkings 
privés ou publics (ville, supermarchés...) pour le stationnement des 
habitants en soirée/nuit 

 

87 
Mettre de l'éclairage intelligent dans les lieux publics, notamment les 
P+R 

 

Education  

N° Intitulé de la recommandation 

Nombre de 
coups de 

cœur reçus 

88 

Mener des campagnes de sensibilisation sur les tri et la réduction des 
déchets, y compris à la source, au moment de l'achat et promotion des 
solutions de seconde main (Informations sur le verso du courrier 
taxe/contribution poubelle, calendrier poubelle, sur les sacs poubelle, 
etc.)  
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89 

Organiser des ateliers d'informations et d'échanges dans les écoles de 
tous les réseaux et les collectifs à vocation sociale (asbl FLE, maisons 
de quartier, organismes de formation, homes, maisons de repos, Croix 
Rouge, MDJ, potagers collectifs) sur les mesures prises par la ville de 
Namur en matière de climat, sur les enjeux climatiques comme la 
Fresque du climat (ex: organiser panel climat au sein des écoles) et 
après cela, réfléchir avec les élèves/écoles à des actions à mettre en 
place pour/par la ville de Namur 

 
 

90 

Créer un Salon du mouvement citoyen (Présentation des ASBL et 
coopératives, montrer ce qui est possible de faire, recrutement de 
bénévoles, etc.) 

 

91 

Promouvoir le site internet du RCR² (Réseau des Collectifs en 
Recherche de Résilience)  et/ou l'améliorer/le compléter et 
particulièrement la  cartographie des initiatives locales (+ mettre à jour 
la cartographie pour les initiatives sur le grand Namur) 

 

92 

Faire de Namur une villle d'excellence sur l'éducation de tous, tout au 
long de la vie, au climat notamment en organisant tous les deux ans 
avec les écoles et les centres de formation les états généraux* de 
l'éducation  au climat. 

 

93 

Organiser tous les deux ans un événement climat pour célébrer 
l'engagement et l'innovation des namurois pour une ville inclusive et 
climatiquement neutre.   

 

 

Végétalisation et biodiversité 

N° Intitulé de la recommandation 

Nombre de 
coups de 

cœur reçus 

94 

Préserver la végétation existante et inclure la végétalisation au cœur 
de chaque projet de (ré)aménagement d'espace public pour lutter 
contre les îlots de chaleur urbains. 

 
 

95 

Réglementer la tonte privée et publique de pelouse pour favoriser la 
biodiversité (interdiction de tonte pendant  certaines périodes comme 
pour les haies). 

 

96 Favoriser les espèces végétales indigènes lors de la végétalisation 
 

97 
Maximiser les espaces végétalisés et revêtements perméables dans le 
nouveau piétonnier. 

 
 

98 Végétaliser les façades publiques 
 

99 

Faciliter, au niveau légal, les toits végétalisés principalement avec 
espèces indigènes et ne pas se contenter de quelques plantes grasses 
non-locales 

 

100 
Faciliter l'installation de ruches (espèces d'abeilles indigènes)  en ville. 
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101 
Favoriser des revêtements et structures perméables permettant 
l'infiltration de l'eau (pour éviter la catastrophe des inondations) 

 

102 
Intégrer dans les nouveaux et anciens projets urbanistiques la 
récupération de l'eau de pluie 

 
 

103 Récupérer l'eau de pluie pour arroser les plantes sur l'espace public 
 

 

Gouvernance  

N° Intitulé de la recommandation 
Nombre de 

coups de 
cœur reçus 

104 Former/sensibiliser tous les niveaux de la Ville de Namur à une vision 
écologique, durable et inclusive (comme ce qu'on a eu avec le panel) 

 
 

105 

Maximiser la consultation/participation citoyenne (comme le vote 
pour le budget participatif namurois, pour un  nouvel aménagement 
urbain, pour l'alimentation, pour des projets urbanistiques publics 
comme le piétonnier…) 

 

106 
Quantifier et expliquer les résultats des objectifs/actions politiques en 
lien avec le climat (définir des indicateurs et les communiquer tous les 
ans ce qui obligera les politiques à tenir leurs engagements). 

 

107 
Adopter un budget d'urgence pour le climat (x% du budget total) que 
ce soit pour des actions publiques ou pour le financement de projets 
participatifs citoyens dans une optique climatique et durable 

 

108 

Développer un bon d'état communal pour financer la transition 
écologique et climatique, un peu comme une levée de fonds par une 
coopérative donc éventuellement aussi inclure les investisseurs 
citoyens dans les décisions des projets financés (vraiment comme une 
coopérative) 

 

109 Avoir des conseillers climatiques* (sur le modèle des agents de 
prévention) pour accompagner les citoyens et les collectivités. 

 

110 
Créer un Parlement Citoyen.ne Namur +10 communes autour, l'outiller 
et le documenter à la manière du Panel citoyen pour le climat. 

 

 

Adaptation aux changements climatiques 

N° Intitulé de la recommandation 
Nombre de 

coups de 
cœur reçus 
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111 
Faciliter l'accessibilité à l'eau potable: (fontaines à eau) en veillant à 
inclure tout le monde. 

 

112 

Végétaliser les bâtiments publics (toitures végétales, murs végétaux, 
façades végétalisées...) et encourager la végétalisation des bâtiments 
privés. 

 
 

113 
Privilégier les systèmes de refroidissement naturels et collectifs au 
détriment des climatiseurs individuels. 

 
 

114 
Mettre en place le parrainage d’un arbre dans l'espace public à 
chaque naissance. 

 
 
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Listes des annexes : 

1. Vision 2030 
2. PV des ateliers 
3. Trombinoscope 
4. Motivation des 128 candidats 
5. Charte d’engagement 
6. Délibération communale du 10/08/2021  
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Annexe 1 - Vision 2030 

Cet exercice consistait à imaginer Namur en 2030 dans une perspective bas carbone. Comment 
rendre la réponse aux enjeux écologiques désirable ? 
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Annexe 2 : PV des ateliers 
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PANEL CITOYEN POUR LE CLIMAT 2021-2022 
DE LA VILLE DE NAMUR 

 

Atelier n°1 - 27 novembre – Fresque du climat et adaptation 

Présents :  

Organisation : Damien (Ville de Namur), Pauline (Ville de Namur), Martin (écoconso), Dimitri (écoconso), 
Jonas (écoconso), Manu (ICEDD), Nadège (Fresque du Climat) 

Participants : Aïsha, Alice, Amélie, Benoît, Claire, Daniel, Denis, Didier, Enora, Gérard, Jacques, Jan, 
Jean-Jacques, Jennifer, Jérôme, Julie, Lisa, Maël, Sigrid, Thérèse, Thomas 

Matin : Fresque du Climat  

 

Animée par Nadège Vanhoutte, qui communique ce message : 

Bonjour à tous,  

C’était pour moi un vrai plaisir de vous rencontrer samedi et de vous faire découvrir La Fresque 
du Climat. 

J’espère que cet atelier pourra vous aider dans votre travail au sein du Panel Citoyen et, de 
manière générale, continuera à inspirer vos actions tant personnelles que professionnelles en 
faveur du climat. 

Comme promis, je vous envoie ici une animation en ligne qui vous permettra de repasser à 
travers toutes les informations que nous avons échangées au cours de l’atelier. 

Si l’atelier vous a plu, n’hésitez pas à en parler autour de vous.  Vous pouvez consulter ici le 
site de La Fresque du Climat pour en apprendre plus sur l’association et sur les manières de 
supporter son action. 

https://prezi.com/view/tJJYWcXs12lz9cXCngmH/
http://www.fresqueduclimat.org/
http://www.fresqueduclimat.org/
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Si vous souhaitez vous-même devenir animateur et ainsi contribuer à sensibiliser le plus grand 
nombre au changement climatique, n’hésitez pas à me contacter.  Nous organisons 
régulièrement des formations à l’animation en Belgique et ce serait un plaisir de vous compter 
parmi notre réseau. 

Dans tous les cas, encore bravo à vous tous pour votre engagement au sein du Panel Citoyen 
et au plaisir de vous retrouver un jour, pour une autre action en faveur du climat ! 

Amicalement, 

Nadège Vanhoutte 

T : +32 499544830 - E : nadege.vanhoutte@coherence-carbon-consulting.com 

www.coherence-carbon-consulting.com 

 

Après-midi : Présentation de l’étude adaptation  

par Damien Foguenne (Ville de Namur) et Manu Harchies (ICEDD) 

Travail en sous-groupes 

 

Groupe 1 - vagues de chaleur : 

mailto:nadege.vanhoutte@coherence-carbon-consulting.com
http://www.coherence-carbon-consulting.com/
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Accessibilité à l’eau potable (fontaines à 
eau) et brumisateurs, en veillant à inclure 
tout le monde. 
 
Végétalisation des espaces publics et 
privés : toitures végétales, murs 
végétaux (c’est peut-être coûteux mais il 
y a des moyens moins chers comme 
des pots).La Ville peut stimuler au niveau 
urbanistique cette végétalisation.  
Au niveau privé : difficulté à argumenter 
dans une copropriété. 
 
Système de refroidissement collectif (>< 
climatiseurs individuels) => 
refroidissement naturel (free cooling) ex 
de Monaco où ils utilisent la mer. 
On rappelle qu’un climatiseur rejette les 
calories à l’extérieur, ce qui augmente 
encore la sensation de chaleur dehors. 
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Groupe 2 - éducation : 

 

 Faire de Namur  Namur ville de l'éducation pour le climat  
 Education tout au long de la vie, communication active : lieux sportif, maisons des jeunes, 

maisons de retraité, écoles, scout : sensibiliser activement pour progressivement permettre 
l’écoute et savoir vers quoi on se dirige au niveau de la Ville. 

 Sensibiliser les quartiers à s'orienter vers des olympiades climat. A plus long terme : avoir des 
conseillers climatiques par quartiers, intégrés dans un Conseil communal élargi. Avoir 
davantage de citoyens engagés. 

 Conclu : pour parvenir à un point de basculement social : nécessité d’une prise de conscience 
beaucoup plus large 
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Groupe 3 - agriculture : 

 

Comment l’agriculture peut 
être améliorée et quels 
impacts peut-on avoir là-
dessus au niveau de la ville 
de Namur ? 
 
Mise en place du 
parrainage d’un arbre à 
chaque naissance dans 
l'espace public  
 
Composts partagés : les 
habitants peuvent apporter 
leurs déchets organiques et 
reçoivent en retour du 
compost pour leurs plantes. 
 
Intensifier la permaculture et 
diversification des cultures  
 
Plateforme de dispatching 
des productions locales  
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Groupe 4- sobriété : 

 

Thématique globale, 
touche à toutes les 
autres thématiques 
Ce sera un passage 
obligatoire 
A souvent une 
connotation négative 
Plutôt parler de 
frugalité ? 
 
4 thématiques 
identifiées 
 
Modifier modes de 
consommation 
 
Déchets 
 
Energie 
 
Déplacements 
 

Modifier modes de consommation 

 Interdire panneaux publicitaires, blackfriday, pub dans les espaces publics (notamment abribus) 
 Favoriser les biens partagés et échanges de services (par ex avec des autocollants sur les 

boîtes aux lettres « ici outil dispo », comme en Suisse) 
 La Ville doit montrer l'exemple : favoriser des commerces responsables dans la gare (Oxfam, 

seconde main) et pas des grandes chaînes 
 Trier les vendeurs du marché (productions plus locales) 

Déchets 

 Poubelles intelligentes (à puce) => obliger les gens à trier 
 Taxe communale pas assez incitative 

Déplacements 
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 Améliorer l’offre de transports publics, notamment le weekend (constat : gros bus vides le 
we), aberrant de devoir prendre sa voiture pour ne pas arriver 2h à l’avance. 

Moment de clôture 

 

Frustrations, points d’améliorations … 
 

 Idée citoyenne : carte plan d’action ou avec des zones vides pour se concentrer et agir ? 
(retour Manu : Ça existe / Damien : difficile car dynamique change, évolution permanente mais 
la Ville envisage tout. État des lieux prend trop de temps donc pas le plus pertinent..) 

 

Explications et précisions de Martin 
 Prévu : lever de ce que les panélistes ont comme idées. 
 Méthodologie : d’abord expression puis précisions. 

 

 Avis citoyen : on a beaucoup parlé de d’adaptation et de résilience, est-ce qu’on ne risque pas 
de consacrer trop d’énergie là-dessus alors qu’il faut diminuer les émissions et changer 
fortement à ce niveau-là ? 

 Demande : Déjà envisager à chaque atelier le planning/objectifs du prochain. Programme et 
continuité pour se positionner durant l’atelier en cours 

 Question citoyenne : existe-t-il des échanges Ville avec les assureurs pour des finances 
durables ? 

 Chacun viendrait avec une problématique de leur quartier. Faire sortir après avec le groupe une 
recommandation. 

 Plus utiliser des outils de partage de parole lors d’atelier pour que tout le monde s’exprime 
sans de monopolisation de parole. 

 Très heureux d'avoir fait la fresque : apprentissage 
 Bémol : chauffage climatisation et vaisselles jetables : envisager amélioration prochain ateliers 
 Temps optimisé, beaucoup parlé. Pas compris ou on va avec le panel : qu'est ce qui est 

réaliste pas réaliste technique. 
 Dubitative : atelier chouette mais dans le concret comment vont évoluer les choses ? Dans le 

concret, est-ce qu'on va aller jusqu'au bout ? 
 Bien des questions sur le processus mais j’ai confiance et me laisse guider 
 Frustration : carte humaine, présentation de chacun plus sensible pour mieux s’appréhender et 

aller vers l’autre dans le groupe. 
 Point de vue d'expert très pertinent pour l’atelier 
 J’ai pris plein de notes, très content. Un moment souhait d'avoir le support de la fresque du 

climat et les supports utilisés. Après exposé s’est demandé quoi apporter mais après coup à 
l'exercice satisfaite beaucoup d'idées originales sont ressorties. 

 Regret le manque de temps présentation rapport vulnérabilité 
 Volontaire carte de qui nous sommes et pour la vaisselle éventuelle. 
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 Prise de conscience de la complexité de solutionner les problèmes.  
 Présentation plus poussée.  Excellent outil que la fresque. Ça devrait être pour tous les 

citoyens. Temps ressenti comme trop court pour un atelier mais compréhensif. 
 Quelles suites aux exercices fait durant la journée ? pas mal de questions durant ce tour de 

table :  est-ce qu'il va y avoir des réponses ? Un peu perdu sur la finalité qu'est-ce qui va en 
ressortir concrètement ? A quoi on sert ? Le temps du débat était trop court. 

 Inquiet après la présentation quoi apporte mais content parce que résultat positif.  Confiant en 
l'organisation ce n’est rien qu'un début, patient. Se laisser guider. Content d’avoir un échange 
avec des gens qui ont les mêmes préoccupations. Infos experts et sur Namur top. 

 Frustrée comme suppléante parce qu’elle ne pourra pas être présente pour la suite.  
 Vraiment envie d'avoir du support power point pour revoir car pas assez lisible et visible. 
 Quelle marge de manœuvre de la Ville ? 
 Déçue car pas beaucoup de temps pour donner des idées.  

 

Ressentis Organisateurs : 

 Manu : Remerciements redonne confiance.  Processus auquel peut participer importance de 
célébrer mais pour ceux qui veulent rue des brasseurs invitation à moment post.  

 Dimitri : heureux que le panel soit à présent concret. 
 Heureuse motivation 
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PANEL CITOYEN POUR LE CLIMAT 2021-2022 
DE LA VILLE DE NAMUR 

 

Atelier n°2 - 12 décembre – Habitat et climat  

Présents :  

Organisation : Damien (Ville de Namur), Pauline (Ville de Namur), Martin (écoconso), Dominique 
(Cabinet Mouget), Jonas (écoconso),  

Participants : Aïsha, Alice, Amélie, Benoît, Catherine, Daniel, Denis, Didier, Enora, Fisnik, Jan, Jean-
Jacques, Jennifer, Julie, Maël, Sigrid, Thérèse, Xavier 

Matin :  

Travail en sous-groupes, chacun raconte sa façon d’habiter. Un représentant de chaque groupe 
expose ensuite une histoire en plénière. 

Présentation des enjeux liés à l’habitat et au climat par Jonas (support envoyé en attache). 

En résumé : 

L’empreinte carbone moyenne d’un wallon est de 16 tonnes éqCO2/an. Les émissions territoriales 
représentent 10 t éqCO2/personne/an. 

Il y a quatre enjeux liés à l’habitat et au climat : 

1. Consommation de combustibles (gaz, mazout, bois, …) 

2. Consommation d’électricité 

3. Energie grise de la construction et de la rénovation 

4. Emissions de la mobilité dues à la localisation 

La réglementation sur la performance énergétique des bâtiments ne s’intéresse qu’au point 1. 

Apparue en 1985, elle est devenue de plus en plus stricte (niveau Q-ZEN quasi zéro énergie) mais ne 
concerne que les nouvelles constructions et les grosses rénovations. 

Le problème du parc de logements existant en Wallonie et à Namur est qu’il est ancien et mal isolé.  

Même s’il y a une majorité de propriétaires (2/3 en Wallonie), les primes énergies ne sont pas 
suffisantes pour inciter à la rénovation (grosses contraintes, coûts élevés, temps de retour sur 
investissement long pour certains travaux. 

Le  rythme de rénovation est donc insuffisant : 1% des logements sont rénovés chaque année. 

La stratégie wallonne de rénovation ambitionne d’atteindre 3% de rénovations profondes par an, avec 
comme point de mire un bâti de niveau A (en moyenne), à l’horizon 2050. Cela revient à 125 
rénovations profondes par jour. C’est un enjeu énorme. 
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Différents outils sont progressivement déployés : quick scan, feuille de route, passeport bâtiment, 
guichet unique. 

Les communes s’inscrivent dans la politique régionale, elle peuvent entre autres  

 octroyer des primes complémentaires aux primes régionales 
 agir en amont à travers la création d’une plateforme de rénovation qui accompagnent les 

candidats rénovateurs de A à Z (audit énergie gratuit, entreprises partenaires, informations 
techniques, administratives et financières …). 

La ville de Namur dispos en outre d’une cartographie 3 D notamment, une thermographie aérienne et 
une couche sur le potentiel photovoltaïque sur les toits. 

 

Après-midi : 

Travail en sous-groupes 

Sujets : 

 Précarité énergétique 
 Matériaux  
 Comportement (choix du lieu / utilisation du bâtiment) 
 Dimensionnement (m², autres manières d’habiter comme l’habitat 

léger/groupé/intergénérationnel) 
 Logistique liée aux travaux  
 Fiscalité de la Ville de Namur en ce qui concerne l’habitat 

 

 

Question : finance part d'impôt (frais enregistrement) à la ville ? 

 

MATÉRIAUX  

 Utilisation de matériaux biosourcés pour l’isolation 
 Culture agricole de ces matériaux sur le territoire 
 Cartographie des ressources dispo et mobilisable et quelle quantité. 
 Réutilisation matériaux de construction et des équipements (exemple des toilettes), 

valorisation déchet locaux.  
 Réutiliser matériaux et recentraliser et remettre à la vente. Urban mining 
 Centre de consolidation : espace utilisable sur le territoire pour gestion/stockage matériaux 

réutilisation  
 Critère marché public pour favoriser matériaux durables et seconde main. 
 Question des Assurances des modes constructifs alternatifs (exemple des maisons en paille, 

plus sensibles aux incendies ?) 



   

38 
 

 Inondation pas d’étage critique sous-sol submersible. Matériaux adaptés et bien situés ex : 
pas de chaudière à la cave, isolation laine de bois habitations risque inondation  etc. 

 Quand un bail agricole arrive à terme, la Ville peut-elle inciter à cultiver du chanvre pour la 
construction plutôt que des betteraves ? 



   

39 
 

 

Damien donne des réponses « à chaud » par rapport aux compétences de la ville en précisant qu’il 
n’est pas spécialiste en tout et qu’il ne connaît pas tous les projets de la Ville, qui est une grosse 
administration. :  
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 Ville possible carto 
 Piste terres pour produire matériaux biosources  
 Valorisation déchet envisageable 
 Zones submersibles : un guide urbanisme est prévu. 
  

Questions : il y a là beaucoup d’idées mais comment hiérarchiser ? Qu’est-ce qui est une idée forte, 
qu’est qu’une idée qui mérite investigation, qu’est qu’une idée qui vient en appui à quelque chose 
d’existant. 

DIMENSIONNEMENT (m2 et choix de vie) : 

 
 Dans le privé : avoir un habitat à sa taille, avoir du sens. Il faut de la conscientisation 
 Avoir un thermostat, sensibiliser les propriétaires. 
 Obligatoire la grille des loyers pour louer les logements.  
 Propriétaire dans un copropriété : guerre entre les propriétaires et investisseurs (intérêts très 

divergents). 



   

41 
 

D’autres manière habiter 

 Cartographie des bâtiments vides (en vue d’une occupation par des associations …)  
 Habitat léger autorisation mettre des incitants, clarifier au niveau juridique,  

Sans doute frilosité au sein des communes par manque d’expériences = >donner des bonnes 
pratiques/ expérience aux communes 

 Petit habitat au-dessus garage, petits habitats modulaire  
 Diviser les logements : inciter à diviser les logements => Conscientisation changer habitude  
 Habitats groupés : incitants pour ceux qui ont une raison d'être durable et solidaire  
 Colocation avec problématique statut cohabitant (pas du ressort de la ville mais ce serait bien 

de supprimer le statut de cohabitant) 
 Personnes âgées : difficile pour les familles de connaitre les différentes possibilités 
 Logements sociaux : organiser des tournantes, quand on n’a plus besoin de tant de chambres, 

prendre un logement plus petit 
 Plateforme d’information pour aider à ce que l'info circule. Aider les gens à conscientiser, murir, 

mettre du sens ; exposition au nid d’autres manière d'habiter incitant financier et pédagogique. 
 Imposé densité par zone qui empêche division  
 La ville a accès aux indice de consommation relevés par les compteurs pour repérer les 

logements inoccupés. 
 Projet « un toit deux âges » qui permet à des personnes plus âges de proposer des chambres 

à des plus jeunes sans qu’il soit nécessaire de diviser le logement (le jeune reste domicilié 
chez ses parents). 

 

PRÉCARITÉ ÉNERGÉTIQUE & FISCALITÉ DE LA VILLE DE NAMUR EN CE QUI CONCERNE L’HABITAT 

Principe carotte et bâton : incitants pour les bons élèves et les contraintes les mauvais élèves 

 Définir ce qu’est un mauvais élève: quelqu’un qui possède un bâtiment à rénover et qui ne 
veut pas le rénover, alors qu’il en a les moyens. 

 Ecarter de cette catégorie les propriétaires qui remboursent tout juste leur emprunt et n’ont 
pas les moyens d’engager des travaux. 

 La commune doit définir un PEB à partir duquel il faut payer des taxes (ex sous le niveau D E F 
G …) 

 Voir revenu pour évaluer « qui a les moyens », la commune y a accès 
 Pour les biens loués : obliger les propriétaire qui ne font pas de réno de diminuer loyer 

réclamé aux locataires (afin que le locataire puisse plus facilement payer les charges) => ce 
serait une mesure sociale également. 

 Faire passer recette de taxe pour créer des incitants. 
 Si tous les mauvais élèves deviennent bons élèves plus de taxe (voir dans la complexité). 
 Attention obligation progressive avec préavis pour prendre un compte temps pour rénover. (il 

faut du temps pour trouver un entrepreneur etc) 
 Instaurer un « Contrôle PEB » des maisons, à l’instar des contrôles techniques pour les voitures. 

Les contrôleurs pourraient être les auditeurs. 
 Passeport logement développé en ce moment. 
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 Créer un crédit pont variable (avance de la part de la commune) pour aider les personnes à 
payer les acomptes à l’entrepreneur avant d’avoir pu bénéficier des économies liées aux 
travaux. 

 Diminuer l’impôt foncier 
 Retour d'impôt sur les revenus (sur la partie qui revient à la commune) modulé en fonction du 

propriétaire qui veut entamer les travaux et considère prêt/dette du propriétaire 
 Possibilité ville probablement aspect pas possible car réglementation PEB régionale. Taxe 

associé voir si possible. 
 Sens commun : à partir du moment où s’opère une amélioration globale 

 

 

 

 

Tour de table clôture atelier 

 Possibilité de formuler aspect personnel, attentif à bien poursuivre le processus. 
 Alice remercie pour la prise en compte commentaires précédent atelier (vaisselle réutilisable, 

moins de chauffage) 

Prochaine fois on prendra plus de couches pour avoir chaud 

Contente de la prise de temps et d'approfondir 
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Réflexion : qu'est-ce qu'on va en faire ? difficulté d'évaluer budget. Demande info sur Ville de 
Namur (projets en cours/compétences). Possibilité d’envoyer les documents projetés pour 
visibilité. 

 Benoît rebondit sur le commentaire : constat complexité transition car interdisciplinaire. Ça doit 
être difficile d’être bourgmestre. 

 Jean-Jacques félicite pour la méthodologie, concret. Félicitation pour travail en amont. 
 Amélie : rejoint Jean-Jacques. Contente atelier concret. Donne un sens à la fin de la journée. 

Aurais aimé voir recommandations des autres groupes. Celles-ci ont évolué entre ce qui est 
écrit sur les panneaux et ce qui est rentré dans le tableur. Froid de la salle, on s'adapte. 

 Sigrid : part dans tous les sens. Est-ce qu'on va se reconnaître dans les recommandations. Est-
ce qu’on aura un temps collectif pour revoir les mesures et est-ce que chacun aura le temps 
de donner son avis. Contradictoire car dispersion des sujets difficile de prendre le temps de 
traiter en profondeur mais pas assez dispersé car sujet manquant ex : Habitat plein de choses 
à dire : comme gestion de l'eau.  
Compliqué la phase de taper mesures concrètement sur ordinateur mais si on avait 
directement quelqu'un un expert pour répondre à nos questions serait plus efficace comment 
formuler.  

 Fisnik se demande comment quelqu’un qui va être face aux mesures pourra comprendre 
réellement ce qu’il y a derrière, ceux qui les ont écrites y ont travaillé plusieurs heures, à  quel 
point une phrase peut tout résumer ? 

 Thérèse : rejoint questionnement : est-ce qu’on n’a pas été assez précis dans le premier 
exercice et vite fait des propositions. Insatisfaction : pas assez concret. 

 Enora: pas arrivé à ce qu'on voulait, trop rapide. Cadrer avec un expert, soutiens extérieurs. 
Plus de clarté par la connaissance des compétences de la commune.  Contente amélioration 
face aux recommandations.  

 Maël: très content. Plaisir. Apprendre et échanges enrichissants. Pas de craintes se laisse 
guider. Fait confiance. Mise en commun avec projet Ville intéressant pour éviter redite.  

 Xavier: objectif apprécie moment échange.  Pas viser perfection. Pas essayer de chiffrer. 
Diversité de profils du panel représente une force. Animation chouette. Avoir les slide de la 
présentation.  

 Jan : se lâcher. Guidance où on se lâche ou pas. Ville précise là où faut faire de l'investigation. 
Quantifier difficulté car dimension sociale de l'habitat. Pas assez le temps pour exprimer 
expérience personnelle : là où on a fait des choses d’un point de la transition. Intelligence 
collective géniale. 

 Denis : bonne journée aussi. Crainte recommandation parmi groupe travail pour beaucoup de 
proposition, impression de propositions de doux rêveurs mais qui s'appliqueraient 
difficilement au niveau de la Ville. 

o Martin: se sent bien. Voit que ça se passe bien. Content journée. Réponse sur la méthodologie 
: intelligence collective réponse aux inquiétudes. Chaque journée est une itération apprendre 
ce que c’est de formuler des recommandations. On ira un peu plus loin la fois prochaine. À 
chaque fois plus expérimenté. On va chercher des gens de l'extérieur : témoignages 
extérieurs. On peut tous relayer avec nos connaissances pour nourrir nos réflexions. 

o Damien heureux de cette journée. Plus de travail cet atelier car début était introductif. Par 
rapport aux experts présent, équipe organisatrice : toujours accessibles. 
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PANEL CITOYEN POUR LE CLIMAT 2021-2022 
DE LA VILLE DE NAMUR 

 

Atelier n°3 - 19 février – Energies renouvelables 

Présents :  

Organisation : Damien (Ville de Namur), Pauline (Ville de Namur), Martin (écoconso), Emilie (écoconso), 
Jonas (écoconso) 

Intervenants extérieurs : Xavier Gillon (CEN :  Ceinture Energétique Namuroise), Arnaud Merckx (CEN), 
Cédric Libert (CEN),  Jean H. Mangez (Eole-lien), Jean Frippiat (Energie commune), Manon Kolenberg 
(Energie commune) 

Participants : Aïsha, Alice, Amélie, Benoît, Claire, Daniel, Denis, , Enora, Gérard, Jacques, Jan, Jean-
Jacques, Jennifer, Jérôme, Julie, Lisa, Maël, Sigrid, Thérèse, Thomas 

Matin : présentations des experts 

En préambule on rappelle que l’on va surtout parler d’électricité et que ce n’est qu’une petite partie de 
notre consommation (20%). Les combustibles fossiles (carburants, mazout, gaz …) représentent 80% 
de cette consommation énergétique. 

Présentation de la Ceinture Energétique Namuroise. Enjeux en matière de Climat, Sécurité 
d’approvisionnement et d’Economie. 

2025 : amener l’idée de l’autosuffisance énergétique dans le débat public 

Favoriser d’abord l’installation de photovoltaïque (le plus rapide à développer) + biomasse chaleur 

2050 : produire et stocker 10% de des besoins de la région namuroise (y compris communes 
limitrophes Gembloux, Eghezée, la Bruyère, Fernelmont, Andenne, Gesves, Assesse, Profondeville, 
Floreffe, Jemeppe-sur-Sambre) (+/- 500 GWh/an) 

S’est liée à une coopérative bien installée : Emissions zéro. 

Pour que les renouvelables puissent couvrir une partie significative de la consommation énergétique, il 
faut diminuer le volume de consommation avec la sobriété et l’efficacité. 
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3 priorités :  

1. Réduire l’impact de l’industrie et du transport et/ou moins consommer 
d’objets/emballages/matériaux 

2. Réduire la mobilité et/ou son impact 
3. Isoler tous les bâtiments (= efficacité) et/ou accepter une température plus basse (=sobriété) 

En faisant collaborer les citoyens, les pouvoirs publics et les entreprises. 

Un calcul pratique est proposé pour évaluer le nombre d’éoliennes et de panneaux photovoltaïques 
qui seraient nécessaires pour atteindre les objectifs, en tenant compte des contraintes (notamment 
zones d’exclusion pour les éoliennes). 

 

Eole-lien  
Jean H. Mangez nous a raconté les péripéties d’une initiative commencée en 2012 avec un groupe de 
10 citoyens. 

Une faillite, un recours, un changement de terrain et aujourd’hui, avec les prix de l’électricité élevés, 
des rentrées qui dépassent toutes les prévisions ; 

On parle même de distribuer un dividende. 

Prendre une part dans une coopérative citoyenne, choisir Cociter comme fournisseur d’électricité sont 
des choix concrets que l’on peut poser (relativement facilement en tant que citoyens. 

Communautés d’énergie renouvelables 
Circuit court de l’électricité : plutôt que d’injecter l’électricité non utilisée sur le réseau, on la revend à 
ses voisins, ses locataires (lorsque l’on est une copropriété)… à un prix convenu ensemble (à priori plu 
intéressant que celui des fournisseurs classiques. 

Opération win win car le propriétaire des panneaux rentabilise plus vite son installation (par la vente 
de l’électricité) et les consommateurs ont un prix intéressant. 
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PANEL CITOYEN POUR LE CLIMAT 2021-2022 
DE LA VILLE DE NAMUR 

 

Atelier n°4 - 19 mars – Mobilité 

Présents :  

Organisation : Damien (Ville de Namur), Martin (écoconso), Dimitri (écoconso), Jonas (écoconso),  

Intervenants : Bertrand Ippersiel (Ville de Namur), Michaël Petit (Ville de Namur), Florian Vanhamme 
(Tous à pied), Luc Goffinet (Gracq) 

Participants : Amélie, Benoît, Catherine, Claire, Daniel, Denis, Enora, Fisnik, Jacques, Jan, Jennifer, 
Jérôme, Julie, Lisa, Maël, Sigrid, Thérèse, Thomas 

Matin : présentations d’experts 

 

Tous les outils utilisés aujourd’hui découlent de Loi organique de 1962 (état providence, plein 
développement) 

Comprend 4 tiroirs : 

 Plans d’aménagements pour organiser le territoire 
 Règles de bâtisse (comme je construis) 
 Permis 
 Contrôle de l’exécution des permis 

 

2017 CODT aménagement/développement du territoire échelle communale et régionale 

Principe de zonage qui prévaut toujours (concept théorique date de 1933, charte d’Athènes).  

Plan de secteur fondement de la planification spatiale 

Schéma de développement communal (outil facultatif), Namur est l’une des seules à l’avoir 

A part le plan de secteur, les instruments ont une valeur indicative. 

Plans d’aménagement hiérarchisés échelle Belgique/secteurs/quartiers 

Le socle de travail c’est le plan de secteurs qui couvre l’ensemble de la Belgique  

Celui de Namur date de 1986. Les agents font référence à ce plan là tous les jours.  

Territoire en deux grandes familles : urbanisables (habitat … )et non urbanisables (forestière, agricole …) 

ZACC réserves non affectées 
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Ceci va déjà orienter l’organisation du territoire 

L’affectation =ce que l’on peut faire sur un terrain, c’est différent de l’occupation. Zone d’habitat 
occupée en grande partie par la fonction résidentielle mais il y a encore des terres agricoles, de forêts 
qui sont en zone d’habitat et qui peuvent être construites. 

Les permis sont gérés sur une base parcellaire 

A Namur : dynamique métropolitaine Nord-Ouest de l’Europe, en plein développement. Anneau Nord-
Ouest, sous l’influence de bxl, des grands ports => Conséquences en terme de mobilité 

Enjeux : cadrer ce développement (freiner c’est compliqué) 

Les Land allemands sont plutôt en décroissances démographique 

Concurrence résidentielle entre les communes 

Logique d’attractivité => assiette fiscale marketing territorial comment attirer des investisseurs et des 
habitants ? 

Dans les années 60, avec l’avènement du territoire on a commencé à se disperser sur le territoire, 
cela augmente les coût pour la collectivité (entretien , police, déchets …) 

Enjeux : accessibilité au logement, perception de la congestion, réseaux écologiques, accessibilité aux 
transports en commun 

Principal enjeu : l’étalement urbain 

Ex : zone en culture qui se trouve en zone d’habitat, demain elle pourrait être bâtie. Comment gérer 
cela ? Ex : interdiction de nouvelle voirie : on ne peut construire que sur le bord de la parcelle, diminue 
l’intérêt pour un promoteur. 

Stop béton 2050 : comment y arriver cela s’imposera à nous car l’Europe prévoit de légiférer 

Grande richesse écologique bonnes terres agricoles 

Transports en commun : c’est structurant 

Système radial autour de la gare de trains (qui accueille également la gare de bus) et pas bipolaire. 

Dedans IN : 
Densifier, économiser le sol, monter en hauteur  

Organiser l’urbanité espaces verts  

Nouvelles voiries 

Dehors OUT : freiner  
Préserver les paysages 

 0 à 7 logements/ha 

 Pas de nouvelles voiries 

Depuis 2017 il y a plus de dans le IN que dans le OUT : la stratégie commence à porter ses fruits 
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Les outils se trouvent sur le site du NID. 

Les règles constituent les leviers pour adopter les stratégies 

Entre 800 et 1000 permis par an 

C’est l’autorité publique qui délivre les permis, dans chaque type de zone les leviers  

Ces outils perdurent de législature en législature.  

On peut réviser les outils (ils viennent de terminer l’évaluation de cet outil qui montre une certaine 
robustesse, pas de nouvelle voirie depuis 2012, beaucoup de terrains ont été gelés 

Pourrait être révisée : quel est l’objectif de la révision ? 

Si on ne respecte pas les plans on doit justifier  

Service Mobilité 

Donne des avis sur permis, les analysent d’un point de vue mobilité 

Ex : lotissement important sans transport en commun ou accessibilité suffisant : seront moins enclins à 
accepter  

Application du principe STOP (Stappers, Trappers, Openbaar vervoer et Privaat vervoer) c’est-à-dire 
privilégier les Piétons, puis les Cyclistes, puis les Transports en commun et enfin les transports privés.  

 

Piétons : favoriser les chemins existants 

Identification rive droite de Meuse, travail de balisage (rive gauche Malonne Wépion en cours) 

Logique : connecter des pôles d’intérêt (pôles culturels, pôles scolaires, salles de sport, noyaux 
d’habitation …) par des sentiers. 

Pas seulement pour se promener le we mais aussi déplacements utilitaires domicile – travail ou 
domicile - école en utilisant la marche. 

Pour l’ensemble des voiries de la commune : état des lieux des trottoirs et sur ce qu’il faut améliorer 
et planification sur plusieurs années.  

Cyclistes 

Aménagements, développement d’un réseau cyclable qui permet les déplacements à vélo sécurisés. 
La logique est de créer l’aménagement dès que l’on a l’espace pour le faire. 
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D’abord penser au Ravel, puis chemins partagés piétons/cyclistes en dehors de la voirie, puis pistes 
cyclables sécurisées, puis si le reste n’est pas possible : aménagements plus simples comme du 
balisage, peinture au sol,… 

Le plan se met en place progressivement. Plan vélo date de 2011 puis Wallonie Cyclable I qui vient de 
se terminer, le plan Wallonie Cyclable II débute maintenant. Pour Namur ce sera surtout relier la 
Corbeille avec les quartiers alentours, notamment avec le développement des vélos électriques. 

 Développement de rues cyclable où le cycliste est complétement prioritaire, il peut rouler au milieu de 
la rue. 

Transports en commun 

Logique de réseau structurant 

Redéfinir les fréquences des bus sur les axes structurants, augmenter la vitesse commerciale. 

Développement des P+R : essayer au maximum de laisser les voitures en périphéries et mettre els 
automobilistes dans des bus pour diminuer la pression automobile dans le centre-ville. 

Flotte de bus hybrides : les bus roulent en mode électrique dans le centre-ville (diminution du bruit et 
de la pollution). 

Voitures 

Définition d’emplacements d’une cinquantaine de bornes publiques pour recharger les voitures 
électriques (vers 2023). 

Les voitures partagées sont poussées : Cambio (avec des stations fixes) mais également Cozycar et 
Wibee (voitures partagées entre particuliers). 

Réflexions au niveau de la logistique (livraison des marchandises) 

Créer en périphérie un espace de logistique urbaine où les camions déchargent leur contenu qui est 
ensuite réparti dans des plus petits véhicules (y compris vélos-cargos). 

Casiers b-post Ecozones livrées par des vélos électriques avec remorques 

En tant qu’employeur important la ville de Namur a un plan de déplacement d’entreprise ambitieux, 
avec des objectifs clairs 

La mobilité est un compromis entre des exigences incompatibles : on voudrait pouvoir arriver 
n’importe où avec sa voiture mais l’espace public est limité, les impacts environnementaux sont 
importants (notamment qualité de l’air)  

A Bruxelles à partir de 100 employés un plan d’entreprise est obligatoire Quid à Namur ? Quels sont 
les grands employeurs ? SPW, UNamur, Ville de Namur  

Plans de déplacements scolaires (ex refaire les trottoirs autour de l’école, aménagements cyclables). 

Mobipôles : réfléchir sur le territoire à différents endroits où différents modes de déplacements 
viennent se combiner (ex place Wierts : Cambio, bus, marche à pied, Li Bia Velo …) et permettent de 
se placer plus facilement de sa voiture. Autre exemple évident : la gare de Namur. 
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Mobilité fluviale pour la logistique : réflexion se fait avec le pôle logistique Wallonia 

Tous à pied 
Nombreux bénéfices de la marche à pied (santé, qualité de l’air, découverte du territoire …) 

A Namur la marche = 15% de part modale. 

Territoire : partout en Wallonie et à Bruxelles. Cousin néerlandophone 

Cofondateur de la  plateforme à Bruxelles walk.brussels 

Gracq 
Beaucoup d’avantages au vélo et beaucoup de freins. Le frein principal est la sécurité. Plus y a de 
cyclistes, plus les gens sont encouragés à faire du vélo. 

Les aménagements doivent être pensés par des gens qui font du vélo (éviter revêtements glissants, 
angles droits, penser au trajet le plus court  …) 

Témoignages d’utilisatrices de mobilité partagée :  
Enora pour Cambio et Sigrid pour Li Bia Vélo. 

 

Après-midi : travail en sous-groupes et élection sans candidat 

 

Free floating à Namur ? 

Autoroutes à vélo dans l’agglo Charleroi (plutôt cyclo-piéton). 

Semaine européenne de la mobilité du 16 au 23 septembre … en plein pendant les fêtes de Wallonie ! 
Le bon moment pour promouvoir le vélo c’est le printemps. 

Le 3 juin Namur organise une journée vélo dans les Jardins du Mayeur. Test de vélos électriques, 
cheminements, diagnostic vélo, aplause velo 

Financement de la Wallonie pour des aménagements cyclables Wacy => ne peut pas intervenir sur les 
voiries régionales (ex N4 à Erpent => la Ville se rabat sur les rues adjacentes) 

L’UNamur offre 500 places de parking gratuit => peu de proactivité, les employés ne sont pas incités 
à abandonner leur voiture. 

Urbike à Bruxelles, quid à Namur ? 
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Evaluation du processus => Feedback pour le comité d’accompagnement 

 

Ce qui est appréciable 
- Bonne organisation ; 
- Ecoute, ambiance positive et bienveillance ; 
- Les présentations des experts et les échanges avec ceux qui restent au-delà de leur 

intervention ; 
- L’échange d’information ; 
- La présence permanente de Damien et du SACE, qui amène ses connaissances, des réponses 

et un recadrage ; 
- L’organisation bien encadrée pour profiter au mieux de l’intelligence collective ; 
- Tout ce que l’on apprend. 
- Panel intergénérationnel; 
- Confort de l'exposer dans un lieu dédié aux présentations avec projecteur (Auditoire Michaux 

à la Bourse) 
 

Ce qui fait défaut 
- La représentativité réellement démocratique du panel (…) nécessité d’impliquer les soucis et 

les aspirations de ces très et trop nombreux « invisibles » qui, en situation socio-culturelle 
moins favorisée mènent aussi une vie qui impacte l’environnement collectif et qui est 
également impactée par lui. 

- Le timing serré ; 
- Le volume important d’information partagé (dans un temps court) ; 
- Parfois trop de présentations d’experts ; 
- Temps limité pour réfléchir et formuler des propositions ; 
- Peu guidés pour pouvoir estimer le coût et l’impact des propositions formulées ; 
- La mise en commun, via les réunions transversales, via fort tard (beaucoup d’information à 

retravailler) ; 
- Le côté concret des mesures manque, on reste dans des choses très générales pour l’instant ; 
- Peu de choix dans le lunch pour les végétariens ; 
- Une séance à la Confluence. 
- La chaleur et le froid approximativement gérés. Ce n’est pas un drame. 
- Peut-être aurait-il été intéressant de faire le tour des conclusions auxquelles seraient arrivés 

d’autres groupes de travail institutionnels et/ou citoyens (ex : panel régional) 
- La difficulté de garder l’information ou les idées qui sont émises lors de nos discussions.   
- Peu d'approche politique/ philosophique ; 
- Un peu du mal avec l'exercice de la météo du jour (prend beaucoup de temps) et donc 

supprimer le silence 

La suite 
- Pouvoir garder les experts l’après-midi (aide lors de la réflexion et la formulation de 

propositions) ; 
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- Quelle méthode pour la mise en commun ? 
- Attente par rapport à la vision transversale, du point de vue de l’alimentation, l’encadrement 

de la réflexion (formuler des propositions plus concrètes) ; 
- Retour intermédiaire de la Ville à propos des mesures déjà formulées. 
- Nous attendons que les responsables sélectionnent parmi ces priorités, en fonction de leurs 

projets déjà planifiés, de leurs pouvoirs effectifs de décision comme d’exécution et enfin, des 
disponibilités budgétaires, les recommandations qu’ils s’engagent à mettre en œuvre.  

- Nous attendons avec cette réponse, un agenda de progression dans lequel seront inclus les 
comptes rendus réguliers au panel ou au moins à ses délégués. 

-  

Messages clés 
- Merci ; 
- Souhait fort de recevoir (à moyen et long termes) un feedback sur les propositions de 

mesures ; 
- Concrétiser en mesures fortes ; 
- Également pouvoir se positionner sur des dossiers, des actions déjà en cours de 

développement. 
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PANEL CITOYEN POUR LE CLIMAT 2021-2022 
DE LA VILLE DE NAMUR 

 

Atelier n°5 - 2 avril – Alimentation 

Présents :  

Organisation : Damien (Ville de Namur), Pauline (Ville de Namur), Martin (écoconso), Jonas (écoconso),  

Intervenants : Ludivine Allen (Ville de Namur), Christelle Langlet (Ville de Namur) 

Participants : Alice, Amélie, Daniel, Didier, Enora,  Jennifer, Julie, Lisa, Sigrid, Thérèse, Xavier 

Matin : Jeu de la ficelle 

En préambule on annonce que l’alimentation représente 1/4 à 1/3  des émissions globales de gaz à 
effet de serre.  

Le jeu consiste en une analyse systémique du système alimentaire. A partir de l’assiette on établi des 
relations avec les organisateurs d’une part (supermarchés, multinationales, publicité, Europe, accords 
de libre-échange…) et les producteurs et consommateurs d’autre part. 

   

Après-midi : travail en sous-groupes 

 

 Formation des cuisiniers (ne savent préparer les légumes oubliés) et des producteurs (non 
labour …) 

 Systèmes de poubelle à puce 
 Favoriser la vente en vrac 
 Revaloriser la mode du bocal 

Mutualisation des outils afin d’améliorer l’efficacité, exemple de la chambre froide d’Agricovert 

Scanner les champs avec des drones pour utiliser moins de pesticides. 

Développer un système d’Hello Fresh local (il existe déjà Fresheo et eFarmz). 

https://fresheo.be/
https://www.efarmz.be/fr
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La Ville peut-elle limiter les emballages sur les marchés ? 

Peut-elle privilégier le vrac ? Très compliqué. 

Promouvoir le compost. La Ville propose des compostières (fûts). 

Initiative en France d’une association qui reprend les invendus (boîtes cabossées, fruits non calibrés,…) 
et les proposent à la vente à prix cassé… 

Existe-t-il des primes pour l’installation de producteurs ? 

La Ville adopte une stratégie d’agriculture urbaine, sur les devants de portes, des bacs, des fruitiers 
(mis à disposition d’associations pour la récolte de fruits), des jardins partagés, cultures en toiture. 

Mettre en contact des propriétaires de terrain et des producteurs ; mise en réseau des initiatives. 

Potagers au vert => troc semences et plants. 

Favoriser la rencontre entre amateurs et professionnels (comme la ferme Nos pilifs) => 
accompagnement technique. 

Composts collectifs, infos sur les différentes techniques de compost, vermicompost … 

Crowdfunding pour acheter des petites parcelles afin qu’elles restent nourricières. 

N° spécial Namur Mag sur l’agriculture urbaine. 

Primes à la conversion au bio, permaculture, agroforesterie, agriculture de conservation, … faciliter la 
plantation et la diversification dans les jardins (pas que de belles pelouses), jardins partagés … 
accessibles en transports en commun. 

Réponse de la Ville : avec la PAC (Politique Agricole Commune de l’Europe) il y a des primes à l’hectare 
et à la tête de bétail d’une part et des primes à l’installation d’autre part. Mini 200.000€ pour une 
coopérative et un forfait de 70.000€ pour un individu. Mais il faut des diplômes.  

La Ville ne peut pas mettre en porte à faux les producteurs en donnant une prime qui risquerait de les 
faire dépasser le plafond. 

Les maraîchers demandent peu d’aides PAC. A partir de 2023, nouvelle PAC, les demandes seront 
facilitées. 

L’association Fruitopia récupère déjà des fruits sur une parcelle de la Ville. 

Beaucoup de maraîchers arrêtent, trop dur, météo, techniques … il faut des accompagnements 
structurants. 

En ce qui concerne le crowdfunding c’est pus le rôle de l’association Terre en Vue (rachète des terres 
à l’aide de fonds collectés auprès de particuliers et les met à disposition d’agriculteurs. 

La Ville pourrait utiliser un coefficient de biodiversité comme à Bruxelles (c’est + de l’adaptation aux 
changements climatiques). 

Organiser des récoltes dans les jardins. 
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En France, Loos-en-Gohelle, près de Lille, met à disposition des terres pour des agriculteurs à 
conditions qu’ils cultivent en bio.  

IL y a également le centre interprofessionnel des Maraîchers (mais qui est plus un centre d’alerte 
ravageurs). 

Les terrains auprès des éoliennes de Temploux pourraient être mises à disposition d’agriculteurs. 

  

 

  

 

 

 

  

https://www.cerdd.org/Parcours-thematiques/Alimentation-durable/Initiatives-Alimentation-Durable/Loos-en-Gohelle-une-dynamique-d-alimentation-durable-qui-stimule-l-evolution-des-pratiques
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Annexe 3 : trombinoscope 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Denis 

Hello les Namurois soucieux du climat! Je 
m’appelle Denis, j’ai 43 ans, je vis à Malonne 
depuis 3 ans, papa de deux enfants de 15 et 12 
ans. 
Passionné de technologie et de gestion durable 
des énergies, c’est par ce prisme que j’aime 
imaginer le monde de demain car selon moi le 
problème du climat est avant tout un problème 
énergétique (cfr notre fresque du climat!) 

Alice  

J'ai toujours vécu à Namur, j'aime aller au théâtre, 
me promener en forêt, faire du vélo, voyager et 
sortir avec des amis. Il y a plus d'un an je me suis 
lancée dans le zéro déchet au quotidien. Un défi qui 
s'avère être un véritable plaisir et une quête du 
toujours mieux. Si je devais me définir en deux mots, 
je vous dirais curieuse et optimiste de nature.  

Julie  

Découvrir les propositions originales des 
membres du panel citoyen pour le climat 
m'intéresse beaucoup. 

Lisa 

J'ai envie de participer à des projets 
pour améliorer l'environnement de ma 
ville et la rendre plus écologique. 

Didier  

50+, 3 enfants  
Ingénieur Civil et Économiste. Un peu d’expérience 
en développement économique et nombreuses 
années comme analyste de marchés énergies dans 
une multinationale. 
« Le changement de paradigme, c’est maintenant 
pour les futures générations ! » 
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Jacques  
Dans la vie on ne peut pas tout 
avoir ... Mais l'essentiel est de 
savoir vivre avec ce qu'on a. 

Sigrid  

J’adopte au quotidien des petits 

gestes pour diminuer mon empreinte 

carbone. En rejoignant ce panel 

citoyen, j'entends ajouter à ces 

actions individuelles (toujours 

nécessaires) une dimension collective 

et plus « politique » qui, vu l’urgence 

climatique, me semble maintenant 

essentielle. 

Benoît 
Cet atelier correspond à une remise en question globale de 
ma façon de penser et de vivre. Ancien concepteur 
publicitaire, j'ai viré de bord entre 50 et 55 ans. Ce qui m' a 
fait écrire un petit essai optimiste: "Nous serons tous pauvres 
et c'est tant mieux" 
Retraité maintenant, je continue à écrire, suivre certains cours 
à l'UTAN et suis conseiller moral à la prison de Namur. Bref, le 
rêve se construit doucement." 

Thérèse  

Un peu artiste, un peu bourlingueuse, un 
peu maman ...et un peu des tas d'autres 
choses.  J'ai habité à Tournai, en Gaume, 
à Bruxelles, au Rwanda, en République 
Centrafricaine,...et depuis 3 ans à 
Namur.   J'ai du plaisir à vivre des 
moments de rencontre de gens et de 
lieux.  Depuis 15 ans, je travaille au MOC 
(Mouvement ouvrier Chrétien).  Je suis 
passionnée d'huiles essentielles et des 
plantes médicinales/comestibles. 

Amélie  

Ce en quoi je crois et ce que je souhaite 
c'est une solidarité à toute épreuve, en 
toute circonstance et pour tous. 

Jérôme 

Formation Ingénieur Civil - Tout 
problème simple a une solution 
complexe ... qui ne fonctionne pas. 
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Maël 
J’étudie la Géographie. J’adore le sport en 
général, en particulier le foot, la planche à voile 
et le ski. La cause environnementale est un 
autre de mes grands intérêts. Je suis très 
curieux, j’aime apprendre plein de choses, 
comprendre le monde et son fonctionnement, 
aider tout le monde dès que je le peux.  

Jennifer  

Je suis développeuse web et je souffre d’éco-anxiété que j’essaie de 
transformer au quotidien en éco-productivité pour un avenir meilleur! 

Daniel  
La maitrise des énergies ? Une partie de mon métier, et ma passion depuis longtemps ! 
 Expérimenter, débattre de ses idées, se remettre en question aussi, c'est toujours un 
moyen d'apprendre et d'avancer.  
L'expérience m'a montré que quelques personnes animé par les mêmes envies, peuvent 
réaliser de belles chose. Et même si nous ne pouvons pas prédire l'impact de ce panel, il 
est primordial de montrer l'exemple de notre engagement pour ceux qui nous suivront. 

Xavier 
Temploutois, papa de deux jeunes filles, engagé dans la 

coopérative citoyenne Eole-Lien, artisan houblonnier et 

coordinateur innovation dans un centre de recherche, 

j'ai à cœur de réfléchir avec vous tous à des solutions 

pour atténuer notre impact sur le climat et améliorer 

l'aménagement de notre Commune pour la rendre plus 

résiliente aux évènements extrêmes 

Fisnik 
Passionné par la nature, le sport et les nouvelles expériences, je 
suis fier d’être Namurois ! Nous avons tous vu évoluer notre 
ville petit à petit depuis des années et pouvoir faire partie de ce 
chouette groupe qui aidera, je l’espère, à améliorer les choses 
est une chance. Vive le Panel et la ville de Namur ! :D 

Aïsha 
Nous sommes le futur 
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Jean-Jacques  
Officier à la retraite. Passionné de 
navigation en bateau. Chaud pour le climat 

Catherine  
"Nous sommes tous des poussières d'étoiles H. 
Reeves"   Je suis passionnée de musique (violon et 
alto) et grande idéaliste.  Ravie de rejoindre le panel 
pour expérimenter la concertation citoyenne et co-
construire avec vous des mesures durables.  

Enora  
Je rêve d'aller élever des 
brebis dans le massif central. 

Gérard  
Habitant à Wépion, économiste, je suis retraité 
actif, après avoir exercé des métiers variés, 
dont le dernier dans le financement de projets 
"environnement et énergies renouvelables".  

Soucieux de démocratie, de justice et de 
bonne allocation des ressources, j'espère 
trouver dans le panel citoyen l'occasion de 
proposer de nombreuses réorientations du 
développement. 
 

Jan 
La musique souvent m'élève et chanter en 
chœur peut faire des miracles. Autant la 
science doit fonder nos comportements et 
nos décisions, autant l'art peut nous 
encourager à sentir et à penser comment 
panser le monde. 
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Annexe 4 : motivations des 128 candidats  

 

Apporter mon point de vue sur le sujet au niveau de notre ville; être à l'écoute des autres, favoriser 
le dialogue et montrer que Namur peut donner un sens à la recherche d'une évolution du mode de 
vie, pour atteindre les objectifs climatiques 
Après avoir vécu 27 ans à Bruxelles, j'ai, en juin dernier, emménagé à Namur. En tant que citoyenne, 
ce projet me tient à cœur et d'autant plus après les catastrophes climatiques de cet été. J'ai 
toujours eu cet attrait pour l'écologie et j'essaie au maximum de faire attention dans mon quotidien. 
De plus, étant nouvelle à Namur, ce serait également l'occasion de rencontrer du monde et 
pourquoi pas, de me créer un réseau. 
Arrivé à Namur depuis près d'un an, je souhaite m'engager pour la commune et pour les citoyens. 
Je suis particulièrement intéressé par les enjeux climatiques et l'investissement citoyen dans la 
prise de décision politique 
Avoir envie de donner mon avis et de participer aux mesures à prendre concernant le changement 
climatique dans mon quartier. 
Avoir un impact local sur un problème global. 

Avoir un impact positif sur demain en influençant ceux qui ont le réel pouvoir de changer les choses. 

Ma motivation est de promouvoir et inciter les gens à réduire l'impact de la pollution  et se nourrir 
localement avec des produits sains sans pesticides. Réaliser 360 degrés est impossible changer 
fortement nos vie peut freiner la destruction de la planète, ainsi que diminuer les problèmes de 
santé du à la pollution . 
Enthousiaste, je trouve votre initiative courageuse et je serais heureux de participer aux discussions 
sur les projets d'urbanisme et de mobilité à intégrer dans les trajectoires du GES. Petite précision: je 
suis un artisan(luthier) de plus de 45 années de carrière, j'ai été professeur pendant 9 années à la 
haute école (conservatoire) de Gand.  
Je suis une jeune infirmière et également en apprentissage pour devenir naturopathe. J'ai 
régulièrement de la souffrance quand je vois comment l’homme s'occupe de la planète. Je ne suis 
peut-être pas grand-chose dans ce monde, mais si je peux faire un petit quelque chose pour le 
rendre meilleure alors je me dis que j'aurais réussi mon passage sur terre. 
Je suis conscient de l'urgence climatique depuis très longtemps. J'ai grandi avec les nouvelles du 
trou dans la couche d'ozone, puis de l'augmentation du CO dans l'air, de la fonte des glaces, de la 
disparition des espèces, etc. J'agis depuis mon enfance pour éviter le gaspillage (récupération, 
utilisation des appareils jusqu'au bout et réparation si possible, trie des déchets, compost, 
potager,...).Je voudrais maintenant devenir acteur à échelle plus large et m'investir en ce sens dans 
ma Commune. 
Namur est ma ville de référence et Assesse juste en périphérie est dans son bassin de vie. De par 
ma formation d'hydrogéologue-hydrologue, je suis concerné au premier rang par la question de la 
transition que j'aborde dans mon métier aussi bien en terme d'approvisionnement en eau potable, 
que d'aménagement urbain (gestion des eaux de pluies) et d'agro-hydrologie (aménagement des 
espaces ruraux pour lutter contre le trop ou le trop peu d'eau (sécheresse/ruissellement). Je suis 
en outre formé à des outils d'animation de groupe (communication non violente - CNV - et de 
résistance au changement. Au-delà de pouvoir apporter une expertise dans le panel, je suis 
particulièrement intéressé par la démarche qui permet de rencontrer d'autres "profils", d'écouter 
leur craintes et/ou leurs espérances, de comprendre les difficultés spécifiques et les résistances. Je 
serais donc ravi de pouvoir faire partie de cette initiative que je trouve certes très ambitieuse mais 
surtout très positive. 
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C’est un projet enthousiasmant, je suis persuadée que la consultation directe des citoyen.ne.s doit 
être encouragée. Je pense que c’est un excellent moyen de donner un nouveau souffle à notre 
système démocratique. De plus, les citoyen.ne.s étant des acteurs et actrices de terrain, leur point 
de vue est complémentaire à celui des expert.e.s et des politicien.ne.s. Je crois également en 
l’intelligence collective, d’autant plus que les panelistes seront volontaires. 
Cela fait environ 5 ans que j’ai pris conscience de l’ampleur des conséquences du réchauffement 
climatique et que j’ai commencé à modifier mes comportements de consommatrice. Je chemine 
doucement mais sûrement vers plus la simplicité volontaire, dans de nombreux domaines de la vie 
(transport, vêtements, alimentation, à la maison et au jardin, etc.). Si l’importance des petits gestes 
à l’échelon individuel n’est pas à minimiser, je pense aussi qu’il est essentiel de politiser ces enjeux 
si l’on veut parvenir à réduire les gaz à effet de serre rapidement et efficacement, à améliorer notre 
résilience et à envisager l’avenir plus sereinement. Je souhaiterais donc participer à ce panel citoyen 
pour réfléchir, avec d’autres citoyennes et citoyens, à des mesures à la fois ambitieuses et 
réalistes, pour que Namur entame sa transition écologique. 
Citoyen actif, en particulier fondateur et membre du CA de l'éolienne citoyenne de Temploux, 
agronome de formation ayant été actif en hydrologie, sensible aux conséquence de nos choix en 
matière d'aménagement du territoire, papa souhaitant transmettre valeurs et solutions porteuses 
d'avenir aux plus jeunes en matière d'enjeux climatiques, j'aimerais contribuer à la réflexion locale 
pour freiner notre impact sur le climat et améliorer notre résilience aux évènements 
météorologiques extrêmes. 
Citoyenne engagée dans de nombreuses thématiques liées à la protection animale et 
environnementale Master en sciences et gestion de l'environnement Guide de bains de forêt 
Shinrin Yoku j'ai créé une association pour la protection de la forêt amazonienne 
Comment se projeter dans le futur en terme de mobilité et sa gestion personnel en énergies. Se 
chauffer, vivre avec son temps, nous sommes fort dépendant de l’électricité pour nos appareils.  
Oui pourquoi pas être dans un projet et donner son opinion? 
Concernée par les thèmes abordés, sincère volonté de m'investir pour notre avenir proche, volonté 
de pouvoir mieux comprendre les tenants et les aboutissants, afin de mieux convaincre. 
Connaissance du monde énergétique, expérience de l'investissement industriel dans le domaine de 
l'environnement et du renouvelable. Intérêt pour l'aménagement du territoire. Volonté de participer 
à l'élaboration d'une politique publique. 
Conscient et inquiet depuis longtemps des enjeux climatiques. J'ai récemment suivi une formation 
diplômante en développement durable. Avoir l'occasion de participer à un groupe de travail sur 
l'écologie/climat me motive à l'idée de m'investir pour la planète et les générations futures. Je 
trouve très important d'apporter ma pierre à l'édifice. 
Consciente des enjeux environnementaux, et plus spécifiquement climatique, depuis 2007 
(mémoire sur les dérèglements climatiques  appliqué au tourisme), j'aimerais participer à limiter 
l'impact de ma commune sur le réchauffement climatique, voire à compenser les conséquences 
déjà en cours et par la même occasion à renforcer sa qualité de vie pour les générations actuelles 
et celles à venir. 
Depuis près de 10 ans je m'efforce à adopter un comportement écologique idéal et je m'intéresse 
fortement à l'urgence climatique. J'habite en face du mur de La Plante qui s'est effondré, je sais 
depuis cet incident que l'ensemble de Namur peut être touché rapidement par le réchauffement 
climatique et qu'il est urgent d'agir ensemble. 
Depuis très longtemps, je m'intéresse à cette problématique. Je trouve important que des mesures 
soient prises au niveau local, sans attendre des décisions des autres échelons de pouvoir. 
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Des actes individuels mais quotidien peuvent vite donner des résultats au niveau du climat. Si ces 
actes du quotidien sont encouragé par le niveau politique local, je suis persuadé que l'impact 
climatique au niveau de la ville peut être important. 
Disponible pour mieux apprendre les enjeux complexes de la crise climatique, je souhaite contribuer 
en collectif à l'identification de solutions. 
Donner la parole aux citoyens, premiers concernés par les décisions, me paraît être une démarche 
remarquable (trop peu mise en application). Je fais partie d'une génération qui veut faire bouger les 
lignes mais qui a rarement le pouvoir/l'autorisation d'y contribuer concrètement. Ces échanges ne 
peuvent être que bénéfiques et nous en apprendre davantage sur notre commune, ses enjeux, son 
avenir. Pour ce faire chaque tranche d'âge/ situation professionnelle/ personnelle doit être 
représentées. Pouvoir participer à ces sessions en tant que jeune travailleuse serait pour moi un 
honneur et une expérience enrichissante. L'impact climatique grandit de plus en plus et commence à 
nous toucher directement. Ce n'est malheureusement qu'un début mais nous pouvons encore agir. 
Je souhaite faire partie de cette initiative pour prendre part au changement. Les marches et les 
discours c'est bien, l'action, le débat et les propositions concrètes c'est mieux. C'est également 
pour cela que mon choix de Master s'est porté vers la responsabilité sociétale. Nous nous devons 
de faire bouger les lignes et participer à ces échanges serait un premier pas dans cette direction. 
Donner l'occasion aux citoyens de pouvoir s'exprimer par rapport aux mesures politiques de 
gestion de lutte contre le dérèglement climatique est une chance que j'aimerais saisir. De formation 
et d'expérience professionnelle, j'ai acquis beaucoup de connaissances en la matière, mais ici, je 
souhaiterais surtout apporter le pragmatisme et le point de vue de madame-tout-le-monde devant 
un enjeu de taille. 
Dans les années de mes études, j’avais suivi les cours de morale, et on parlait déjà des problèmes 
de la pollution, l’effet de serre, déforestation… Danss mon enfance je vivais à proximité d’un petit 
bois à Suarlée, ou les enfants du voisinage se baladais. Aujourd’hui il n’y a plus de rien, juste des 
habitations, idem à proximité du fort de Suarlée, c’est devenu un zoning industriel. De mon côté, 
j’imaginerais dans un futur que la ville de Namur fournit un grand espace pour replanter les arbres de 
Noël ou autres et venir en familles, pour reconstruire une biodiversité… 
ECO-conseiller de formation, je suis attaché à ce que des mesures locales soient prises dans le 
domaine 
Emerveillé par notre planète et son caractère unique dans l'univers, je suis passionné par la 
recherche du meilleur équilibre pour l'homme et la vie sur terre dans sa globalité. Namur est un 
magnifique terrain pour mettre en œuvre cet objectif. Mon intérêt, ma connaissance et mes 
expériences dans l'économie verte peuvent contribuer à ce panel citoyen. 
En 2021 nous sommes à un stade où l'urgence climatique est présente et pourtant souvent 
ignorée ou laissée au second plan face à d'autres situations ou d'autres crises. Ce fait est une des 
causes fondamentales de la situation actuelle. La proposition de la ville de Namur d'offrir à ses 
citoyens une plateforme d'échange d'idées et de projets, d'offrir une plateforme d'interaction entre 
le citoyen et la ville (le politique et l'administratif) me semble essentielle. C'est pourquoi j'aimerais 
pouvoir y participer, discuter des projets, avancer des projets ou des pistes de solutions et faire de 
notre ville un endroit plus agréable à vivre, qui participe à la protection de l'environnement, à la 
limitation des hausses de température, de dérèglement climatique,... C'est aussi une opportunité 
motivante d'avancer des propositions inclusives socialement car c'est un élément essentiel de 
toute avancée de notre société. Enfin, je pense que l'apport d'un élément jeune (souvent rarement 
présent) serait un véritable atout ! 
En tant qu'architecte, expert et formateur en énergétique des constructions, les questions des 
enjeux climatiques me sont familières. Je crois nécessaire de sortir des solutions trop binaires ou 
trop orientées pour avoir une réflexion globale qui tienne compte des enjeux climatiques en tant 
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que telle, mais aussi de réflexions sur la nécessaire résilience de nos sociétés face à d'éventuels 
cracks énergétiques et/ou environnementaux. Ceci demande d'intégrer les notions de 
collapsologie, de biocide, de low tech, de décroissance, d'éthique, etc... 
En tant que jeune namurois, ayant de chères valeurs environnementale, écologique et climatique, 
ayant déjà manifesté bon nombre de fois, s'investir au sein de ma ville de façon concrète est une 
magnifique opportunité que je ne voudrai pas manquer. Le seul petit hic, j'ai une potentielle 
indisponibilité possible plusieurs samedis ponctuellement (non programmés à l'avance) durant 
l'année pour cause de job non fixe. 
Engagée dans ma vie professionnelle (CHU UCL Namur, en tant que médecin anesthésiste)ainsi que 
privée dans cette transition, ce serait un beau challenge  de faire partie de ce groupe de travail. J'ai 
décroché un certificat de "Formation complémentaire en Développement Durable" à l'UNamur en 
2021. 
Envie de m’impliquer dans la transition écologique de ma ville et d’apporter mon point de vue de 
citoyen. 
Etant étudiante en ingénierie industriel à l'Hénallux, je suis particulièrement attentive à l'écologie 
sous toutes ses formes pour construire un monde meilleur. C'est avec plaisir que j'aimerai participer 
à l'amélioration de ma ville natale et trouver des alternatives pour les namurois. 
Étant sensibilisée à la crise climatique et à la perte de biodiversité qui est liée, je travaille au 
quotidien en tant que conseillère en environnement et je suis active dans de nombreuses asbl. A 
30 ans, on se demande :Quel est le futur pour les générations futures? Quels vont être les impacts 
sur la vie des personnes les plus précarisées au Sud comme au Nord de la terre? L'urgence est là 
mais de multiples leviers sont possibles à différents niveaux de pouvoir (via les citoyen.ne.s, 
politique locale, régionale, fédérale et européennes). Travailler avec un panel citoyen ne devrait pas 
se faire sous candidature mais permet quand-même une participation, merci de l'avoir mis en place. 
Si le panel citoyen propose des solutions, celles-ci devraient être au mieux réalisées à 80%, sinon 
cela n'est pas crédible. Je suis donc intéressée à participer et je me rendrai disponible pour les 
rencontres. Merci et passez une très bonne journée ! 
Géographe de formation, j'ai pris conscience durant mes études de l'impact des activités humaines 
sur notre environnement et, singulièrement, le climat. Bien que sensibilisée à ces questions, j'ai pu 
constater depuis 30 ans maintenant combien il est difficile de répondre individuellement à ces 
questions. Les gestes individuels comptent évidemment, mais on se rend vite compte qu'une 
approche plus collective et systémique est indispensable. Le panel proposé ici est une occasion de 
faire émerger une réponse collective et systémique à ces questions et c'est en cela qu'il 
m'intéresse. 
Grâce à mes études de gestion et sciences de l'environnement, ainsi que mon grand intérêt pour la 
nature de manière générale, je suis capable d'apporter une réflexion fraîche et intéressante sur la 
manière d'entreprendre cette transition écologique, aujourd'hui nécessaire et très fortement 
souhaitée par beaucoup de riverains et citoyens qui ne savent comment y participer. Cela fait un 
peu plus d'un an que j'habite à Namur et je trouve ça important de s'investir dans des projets qui 
nous tiennent à cœur ; dans ce cas présent, pouvoir réfléchir à des alternatives et solutions pour 
faciliter la transition écologique tout en valorisant un développement différent de la ville. En effet, 
mes cours à option étaient principalement orientés vers une gestion de la ville au profit de 
l'environnement. Une bonne gestion de la ville dans son ensemble n'engendre que des impacts 
négligeables sur l'environnement si nous nous sentons tous concernés et que chacun s'implique. En 
partant de petits gestes à des grandes actions, chacun peut y trouver son compte. Je suis une 
adepte de la légende du colibri et je suis convaincue que chacun à quelque chose à apporter à ces 
changements significatifs que nous devons mettre en place. De plus, il vaut mieux prévenir que 
guérir, mais dans l'hypothèse (je l'espère) où ma candidature serait retenue, je serai dans 
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l'impossibilité de me rendre à la première réunion. Je serai à l'étranger. Je tiens cependant à insister 
sur le fait que je ferai en sorte de me libérer pour chaque prochaine réunion. Me mettre à jour ou 
contacter les autres membres est également quelque chose que je peux parfaitement mettre en 
place.  
Gros intérêt pour la transition écologique sans être radical. Très intéressé par contribuer à ce que 
Namur se positionne encore plus comme ville écologique et neutre en carbone. Je pense qu'il y a 
beaucoup de mesures possibles à prendre mais n'ai actuellement pas d'avis arrêté. 
il est grand temps de savoir vers ou l'on va 

Il faut mettre les mains dans le cambouis...la situation climatique est de plus en plus critique et 
demande des actions concrètes. Le citoyen ’lamda’ doit aussi faire sa part.... 
Il y a quinze ans, quand j'ai commencé à m'intéresser aux questions climatiques, on percevait bien 
moins qu'aujourd'hui les enjeux et leur portée systémique. J'ai une connaissance interdisciplinaire du 
sujet, et une sincère préoccupation en tant que citoyenne, et en tant que mère. Il me semble que la 
commune a un rôle fondamental à jouer dans ces matières, et participer à cette réflexion collective, 
amener des questions qui piquent et des solutions concrètes, est une occasion concrète d'agir 
pour la planète. 
Il y a urgence, certes. Mais il y a espoir, possibilité. Tout est dans tout, et tout dépend de tous (Et 
toutes, bien entendu) 
Impliqué depuis de nombreuses années dans la transition écologique, j'ai l'expérience des plans 
énergie climat et souhaite mettre ma motivation, mes idéaux et ma philosophie de vie au service 
de ma région 
Importance de la participation citoyenne pour une thématique qui impacte aujourd'hui et demain 
Intérêt pour l'environnement et le climat depuis toujours, guide naturaliste, étude d'ingénieur en 
environnement et travail depuis 10 ans dans le domaine des énergies renouvelables. 
J'ai envie de participer à des projets pour améliorer l'environnement de ma ville et la rendre plus 
écologique. 
J'ai tenté de conscientiser mes étudiants à cette problématique depuis 20 ans. Avec le problème 
de la diminution des sols, voici 2 thèmes sur lequel nous pouvons agir localement, apportant ainsi 
une pierre à l'édifice. Merci pour l'initiative citoyenne. 
J'aimerais apporter ma pierre à l'édifice dans cette réflexion visant à réduire les gaz à effet de serre 
et pouvoir en débattre avec d'autres citoyens. 
Je désire collaborer, partager et développer de façon constructive au niveau local des idées et 
approches qui devraient avoir un impact à court et long terme concernant globalement l’amélioration 
de notre environnement. 
Je me sens très concerné par les politiques publiques et les défis climatiques et sociaux. 
Je pense que l'urgence climatique est une situation globale, qui appelle chaque Terrien•ne de 
regarder la situation en face. Je pense aussi qu'on peut commencer au niveau local et devenir 
acteur du changement chacun à sa façon. Plus les citoyen•e•s sont conscientisé•e•s et 
impliqué•e•s dans la recherche de solutions, mieux c'est. Je me vois comme un personne 
conscientisée mais j'estime que les solutions doivent tenir compte des réalités de chacun. A chacun 
ses efforts selon ses moyens. C'est à nous de nous adapter pour assurer un futur viables pour les 
prochains Terrien•ne•s. Je repense souvent à cette citation que j'ai entendue: on devrait toujours 
laisser un endroit qu'on quitte plus propre qu'on l'avait trouvé. 
Je prends conscience qu'à titre individuel, je n'ai pas énormément d'impact sur le changement 
climatique, en dehors des limites de mon domicile. Je souhaite donc prendre part au projet proposé 
par la Ville de Namur afin d'élargir le périmètre au sein duquel des femmes et des hommes 
empruntent une même direction pour atteindre un objectif commun, louable et durable en matière 
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d'environnement. L'union fait la force. J'ai hâte de participer aux réunions proposées pour partager, 
discuter, échanger, m'informer au sujet de ce beau projet namurois. Je croise donc les doigts. 
Je souhaite apporter ma contribution à l'action citoyenne globale et plus particulièrement dans la 
ville et périphérie de Namur où j'habite désormais. Je suis sensible à l'enjeu écologique et je 
souhaite en apprendre davantage pour agir concrètement sur le terrain, partager les points de vue, 
trouver des consensus, agir à plus grande échelle et transmettre ces apprentissages / informations 
autour de moi. Je souhaite également me sentir utile dans le développement de ma commune pour 
les années à venir. 
Je souhaite participer à l'amélioration du climat. 
Je souhaite participer à l'élaboration de mesures efficaces pour ma ville. 

Je suis actuellement en même temps étudiant et employé. En effet, je termine mon Master en 
ingénieur industriel agronome en bio industries en Janvier 2022 prochain, mais je travaille déjà un 
sein de l’UCL au « LIBST » dans un projet de biologie moléculaire. Au cours de mes études, j’ai été 
directement plongé dans l’apprentissage des  différents aspects environnementaux auxquels fait 
face la planète actuellement. L’étude du sol, de l’eau, des déchets et de de l’organisation de 
systèmes de régulation de ceux-ci a fait partie intégrante de ma formation. J’estime qu’il est 
important pour chaque citoyen de participer activement à une transition écologique saine et stable 
et je pense qu’il est encore temps de changer les choses pour un futur meilleur. Je suis également 
quelqu’un de curieux et je m’informe au jour le jour sur les sujets liés à l’environnement et les 
solutions déjà existantes pour participer à cette transition d’un point de vue local et/ou national. 
J’espère que ma jeunesse et ma motivation permettront d’apporter un plus à ce projet. 
Je suis architecte. Après avoir travaillé plusieurs années, j’ai entrepris un long voyage à vélo autour 
du monde. Depuis plus rien n’est pareil et il m’est apparu urgent d’agir sur nos modes de vie en 
occident. Depuis, j’essaie d’exercer mon métier en ce sens. J’aimerais beaucoup faire partie de ce 
groupe de réflexion et proposer des alternatives/actions face au défi écologique de notre 
génération.  
Je suis convaincu de l’importance des enjeux climatiques et conscient des challenges associés aux 
changements indispensables à réaliser dans notre société afin de réussir une transition. Par 
conséquent la perspective de pouvoir continuer à m’informer sur ces sujets et contribuer à formuler 
des propositions concrètes dans le cadre du panel citoyen me motive énormément. Je pense aussi 
que le niveau d’organisation local (donc communal) est clé pour les questions de transition ce qui 
donne d’autant plus d’importance à ce panel. Le fait d’avoir passé l’essentiel de ma vie à Namur et 
projetant d’y habiter encore de nombreuses années  me pousse aussi à me sentir très concerné 
par cette initiative. Plus généralement je suis aussi convaincu de l'intérêt de ce type d’approche de 
démocratie participative et serait donc très enthousiaste à l'idée de pouvoir participer aux ateliers 
du panel citoyen. 
Je suis convaincu que pour répondre à l'urgence climatique, des décisions politiques fortes doivent 
être prises. Je ne sais pas avec quel sérieux ce panel traitera le sujet et comment ses propositions 
seront reçues par les élu.e.s namurois.es mais si ce projet peut aboutir sur d'importantes 
décisions/rencontres/prises de conscience, je veux en faire partie. 
Je suis engagée dans une démarche de transition à plusieurs niveaux, avec une intensité variable, 
çà un niveau individuel. Mais comme beaucoup de Namurois de ma génération, je pourrais être 
davantage (in)formée, plus encouragée. Le fait de m'engager dans un panel permettrait à la fois 
d'échanger et de créer ensemble sur ce sujet, avec en ligne de mire la conscience que nous ne 
sommes pas égaux face à cet enjeu, et qu'il est nécessaire de bien communiquer à ce sujet. 
Souvent, je trouve que la communication sur l'urgence climatique ne touche que les personnes déjà 
engagées et sensibilisées. Je suis en contact avec une population très mixte et en position de faire 
caisse de résonnance. 
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Je suis enthousiaste à faire changer les choses. 

Je suis fort sensible à toutes les questions et me sens concerné par ce problème. Je trouve très 
positif que les citoyens soient impliqués dans la recherche de solutions car cela permet de prendre 
des décisions et actions qui peuvent impliquer tout un chacun. 
Je suis fortement intéressée par l'urgence climatique et j'aimerais pouvoir agir à mon échelle pour 
améliorer les choses à minima dans la ville où je vis. 
Je suis intéressée par l'alimentation durable, la souveraineté alimentaire. + que jamais, depuis le 
confinement 2020, le système alimentaire a montré ses limites. 
L'urgence climatique c'est aussi un changement du mode de production de l'alimentation J'espère 
rencontrer une équipe dynamique pour co créer ou renforcer des projets de transition pour Namur. 
Je suis médecin généraliste et membre fondateur et actif du mouvement Health for Future qui 
mobilise les acteurs de la santé autour des problématiques reliant la santé des humains, la santé 
des non-humains et la santé des territoires (une seule santé).De par ma pratique, ma sensibilité, 
mes origines (paysans picards),mes valeurs démocratiques, mes valeurs sociales (inclusivité , 
accessibilité, littératie), je trouve cette initiative louable et je suis à votre disposition, si je peux 
contribuer à réfléchir ensemble sur le monde dans lequel nous vivons et celui vers lequel nous 
voulons aller. 
Je suis Namurois, Papa de 4 enfants,  j'ai un bureau d'études en performance énergétique (depuis 
plus de 15 ans). Je pourrais mettre mon expertise au service de la communauté. Nous travaillons 
essentiellement dans la rénovation (audit, expertise, études, contrat de performance énergétique, 
comptabilité énergétique). Pragmatique, entrepreneur et  enthousiaste. 
Je suis née à Namur et j’y ai grandi, je souhaite que ma ville soit un exemple pour le monde de 
demain et je crois fortement en l’implication du citoyen dans la démarche participative. 
Je suis plus que convaincu que le niveau communale est la clef d'un futur plus respectueux de 
l'environnement. Ensemble nous sommes plus fort. 
Je suis très attaché a l’urgence climatique. Je fais un doctorat dans l’intégration de nouvelles 
technologies comme les Panneaux solaires, les voitures électriques, les pompes à chaleur, etc d’un 
point de vue technique. 
Je suis très concerné par les questions climatiques depuis quelques années et serais très 
enthousiaste à l'idée de participer à un exercice citoyen pour relever l'immense défi qui nous 
attend, qui est la diminution structurelle de nos émissions de gaz à effet de serre. 
Je suis très sensible à l'état d'urgence climatique et prêt à m'investir dans toute recherche de 
solutions et d'actions afin de conserver pour les générations futures une ville, un pays, une planète 
avec des conditions de vie optimales 
je suis un citoyen conscient des enjeux climatiques et énergétiques et j'œuvre activement au sein 
d'une coopérative énergétique citoyenne. Dans la mesure où ce projet G100 est porté par la SCRL 
"ceinture énergétique Namuroise" et dans la mesure où la grande majorité des installations de 
production d'énergie renouvelable nécessaires à la mise en place de cette CEN seraient implantés 
dans les 10 communes environnantes de Namur, je suis, en tant qu'habitant de Fernelmont, 
concerné au premier plan par les stratégies climatiques et énergétiques qui seraient mises en 
œuvre au niveau de la ville de Namur 
Je travaille en tant qu'éducateur dans une école primaire et je m'intéresse énormément à la 
question climatique et à la nature en général. Je suis pour une ville encore plus verte et surtout plus 
écologique. Il est important, pour nous et surtout pour ceux qui viennent après nous, que nous 
agissions maintenant pour la nature et le climat. 
Je veux participer parce que la planète a besoin de nous! 

Je voudrais apporter une petite contribution à cette réflexion sur la réduction des gaz à effet de 
serre. 
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J'essaye de mettre en place un maximum d'initiatives écologiques chez moi. Cependant, je ressens 
aussi le besoin d'être active dans la lutte contre le réchauffement climatique. Participer à cet 
ambitieux projet me rendrait fière et me permettrait d'être plus en accord avec mes valeurs. Je 
souhaite également partager et apprendre avec d'autres citoyens ayant les mêmes objectifs et 
craintes que moi. 
L’absolue conviction qu’une partie de l’action peut et doit se jouer en local. Et puis l’urgence est là et 
je voudrais pouvoir dire aux générations qui nous suivrons que nous avons essayé. 
La lutte contre le réchauffement climatique et surtout l'adaptation sont essentiels pour avoir une 
chance de maintenir une société stable dans les prochaines décennies. L'information sur le 
réchauffement climatique et sujets connexes est un combat que je mène quotidiennement, 
notamment avec un projet soumis à Proximity Andenne cette année. Je suis convaincue par la 
démarche de la Convention Citoyenne pour le Climat en France, qui montre que la compréhension 
et la prise en main du sujet par les citoyens est un levier majeur pour avancer. 
La réduction des gaz à effets de serre ET l'adaptation des structures existantes aux changements 
climatiques sont des priorités et l'inclusion des citoyens me semble être essentielle à cette 
démarche. J'ai hâte de participer au développement de ma ville d'adoption, particulièrement sur un 
sujet, qui va fortement influencer l'avenir de tous et toutes. Pour moi, l'inclusion citoyen est 
essentielle pour garantir une bonne inclusion sociale dans une société en changement 
La thématique me branche beaucoup et face aux défis je tiens à être une citoyenne responsable en 
participant à tout ce qui peut mettre en route un changement dans notre façon de vivre sur cette 
planète en tant qu'humains. NB : je ne me considère pas comme très informée mais un peu plus 
que peu... 
La transition énergétique et vers des modèles durables est une question fondamentale pour chaque 
citoyenne. Réfléchir sur des façons justes, équitables, et efficaces pour permettre cette transition à 
l'échelle namuroise me semble d'être un engagement intéressant et important pour mon lieu de vie 
adoptive. 
Le changement climatique est l'un des plus important danger auquel devra faire face notre humanité. 
Si il est presque inéluctable, ses répercussions peuvent être encore aplanies. Si faire sa part du 
colibri est importante, si les petites gouttes font les grandes rivières cela n'est pas suffisant. Il ne 
faut pas se leurrer, si pour ma part l'espoir demeure, ces changements positifs ne pourront pas se 
faire sans collaboration et sans l'appui des pouvoirs politiques, ni sans la participation actives des 
citoyens. S'engager, s'investir, se documenter est primordial pour faire des choix, les bons et 
prendre des décisions. Changer, proposer n'est pas toujours sans mal mais il doit être toujours fait 
dans le respect des autres et en connaissance de cause. S'investir dans le panel c'est aussi 
continuer à s'inscrire dans l'avenir, continuer et être le départ d'un avenir moins sombre pour nos 
enfants, pour mes enfants. Je ne peux pas concevoir ne pas avoir tenté quelque chose à mon 
échelle et participer au panel me permettra de faire un pas de plus dans la lutte contre le 
changement climatique. J'ai également conscience que les premières victimes des dangers 
climatiques seront les tranches les plus socioéconomiquement défavorisées. Lutter et faire des 
propositions pour l'urgence climatique c'est prendre en compte aussi le social mais aussi être 
conscient qu'il y a également des facteurs économiques. Là encore, pas de doute, pas de 
changement, ni d'amélioration sans travailler de concert avec   la Ville de Namur. 
Le climat est d'une importance capitale pour la génération actuelle mais également pour les 
générations futures. Venir débattre des actions à mettre en place dans le but d'améliorer notre 
environnement est quelque chose de primordial et de nécessaire. 
De plus, cet atelier est un exemple de plus de démocratie et d'ouverture vers les citoyens pour 
qu'ils s'expriment en dehors des périodes électorales. 
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le défi climatique devra être la préoccupation de tous, et chacun à sa mesure. j'aime cette idée que, 
même si les intérêts et la prise de conscience génèreront des actions d'amplitude différente au 
niveau planétaire (et face auxquelles on peut se sentir démuni), les continents, les pays, les villes et 
les citoyens qui auront entrepris des actions et adopté les gestes et la culture du respect de 
l'environnement auront la capacité à absorber les "contraintes" que l'enjeu nécessitera. J'ai envie de 
rester informé sur la problématique et être acteur de la prise de conscience et peut-être du 
changement. 
Le dernier rapport du premier groupe du GIEC sorti au mois d'août, fait état d'une situation 
alarmante mais pouvant encore être canalisée. En tant que citoyenne, j'aimerais pouvoir m'investir 
au niveau local et global. Une petite goutte, une sensibilisation et une implication peuvent, j'en suis 
convaincue ouvrir la voie du et vers le changement. L'échange et la réflexion positive et critique est 
pour cela nécessaire. Mes compétences d'esprit de synthèse et d'analyse pourront participer à la 
réalisation de ces dernier. 
Le développement urbain et démographique de Namur nécessite une évaluation des incidences de 
cet essor sur la transition écologique. 
L'évaluation posée, élaborer des concepts, des solutions, des actions pour favoriser une mobilité 
douce, un air respirable, un environnement urbain attrayant, un espace de bien-être pour tous. 
Namurois depuis 1983,j'estime de mon devoir civique d'apporter ma contribution d'ancien 
soucieux de l'avenir des générations futures. 
Le GIEC a dévoilé récemment son nouveau rapport climatique. Sans surprise, les scientifiques 
confirment que chaque fraction de degré supplémentaire fera croître les impacts de manière 
significative. Le rapport rappelle donc, entre autres, que sauf réduction immédiate, rapide et à 
grande échelle de nos émissions de CO2 et de gaz à effet de serre, il faut nous attendre à un 
monde très hostile dont nous ne voudrions ni pour nous ni pour nos enfants.  Pour éviter cela il est 
primordial de passer à l'action à quelque échelle qu'elle soit. Je suis donc fier et content de voir que 
Namur fait de sa transition écologique un objectif primordial et souhaite de tout cœur apporter mon 
ressenti et mes idées! Evitons la transition écologique "à la Belge" qui ferme des centrales nucléaires 
pour importer son électricité produite par des centrales au gaz et au charbon ...L'écologie n'a pas de 
frontière et doit se travailler à toutes les échelles.  Investissons par exemple massivement dans une 
infrastructure sécurisée et adaptée à la pratique du vélo, surtout des sites propres pour éviter une 
interaction avec des véhicules lourds car la meilleure voiture électrique, c'est le vélo ! 
Le réchauffement climatique est d'ores et déjà observable, que ce soit au niveau des phénomènes 
climatiques extrêmes (sécheresses, inondations) ou au niveau de la biodiversité (modification de la 
phénologie de certaines espèces, migrations, etc.). Il est donc urgent de mettre en œuvre des 
solutions non seulement pour atténuer l'ampleur du réchauffement, mais également pour en réduire 
les impacts et améliorer notre résilience face à ces derniers. De plus, la lutte contre le 
réchauffement climatique doit être intégrée de manière à prendre en compte les autres problèmes 
environnementaux (pollution, perte de biodiversité, etc.) mais aussi à améliorer la santé et le bien-
être des populations (accès de tous à une alimentation durable et de qualité, amélioration de la 
mobilité et de la qualité de l'air, développement de l'économie locale, etc.). Etant biologiste de 
formation, j'ai de bonnes connaissances en environnement et je pense donc pouvoir contribuer 
efficacement au débat. De plus, j'apprécie les approches participatives et je suis convaincue que ce 
partage d'idées entre citoyens permettra de trouver des solutions durables et satisfaisantes pour 
tous et toutes. 
Le réchauffement climatique, le nombre élevé de véhicules en circulation, à Namur et dans le 
monde, la pollution énergétique, production énergétique en surplus inutile pour l'éclairage publics 《
très mauvaise pour la faune et la flore 》 virus... 
L'écologie et faire des économies en arrêtant certaines aberrations 
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Les enjeux climatiques ne sont plus à prouver, notre société d'aujourd'hui et du futur a besoin de 
s'adapter rapidement et efficacement. J'aimerais pouvoir m'investir au niveau local afin de participer 
et d'aider les autres citoyens vers et dans la transition écologique. Ingénieur de formation, mes 
connaissances techniques pourront m'aider à être critique envers les solutions proposées et à 
envisager leur potentielle efficacité. 
Les enjeux climatiques sont primordiaux et je veux m’y investir pour nous maintenant mais surtout 
pour le futur de nos enfants. il est encore temps et je veux mettre ma petite pierre à l’édifice. 
Les enjeux liés au réchauffement climatique me touchent et me révoltent depuis que je suis 
adolescente. Maintenant que le monde politique semble prendre conscience de son devoir en la 
matière (sans rejeter la faute aux individus et à leur "manque de volonté" dans les gestes éco-
citoyens), je souhaite apporter ma contribution et aider à faire avancer les choses à mon niveau, 
dans ce qui sera sans doute la décennie de la dernière chance. 
Les questions de réductions des émissions de GES et des impacts sur l'environnement (envi) me 
suivent depuis mes secondaires. Convaincu qu'une part importante des émissions de GES est 
intimement liée à la vie des citoyens (habitat, mobilité, utilisation des énergies renouvelables (ER), 
choix de consommation, etc.), j'ai le sentiment que l'organisation de la ville est un facteur clé qui 
aide ou entrave les efforts de réduction de la consommation d'énergie des citoyens. La synergie 
entre ville et citoyens est cruciale pour avoir un impact significatif sur les émissions de GES. 
Formation d'ingénieur civil en mécanique option énergie que j'ai complété avec du droit de l'envi et 
la pollution de l'envi. J'ai travaillé 5 ans dans une ASBL œuvrant au soutien au développement du 
déploiement des énergies renouvelables (biomasse-énergie), en qualité d'expert-durabilité, c'est à 
dire : analyse de bilans carbone, analyse de filières de production, suivi des législation dont le Plan 
Air Climat Energie. Motivé d'agir à un niveau global, je m'implique personnellement, tans via mes 
choix de consommation, mobilité, etc. Je serai ravi de pouvoir faire partir du Panel citoyen ou de le 
nourrir par mes réflexions. 
Les scientifiques n'arrêtent pas de le répéter : il y a urgence à agir si on veut préserver un cadre de 
vie convenable pour nos enfants. Je pense qu'il y a beaucoup de choses à faire à Namur. C'est un 
sujet auquel je m'intéresse depuis plusieurs années et à force de réflexions, je finis par avoir des 
idées de choses à mettre en place. Enfin, je suis convaincu de l'importance de la participation 
citoyenne pour se mobiliser face à ce grand défi. Merci pour cette initiative ! 
L'urgence climatique impose d'abord l'arrêt ou la réduction drastique des émissions de CO2. Elle 
impose également la reconstruction des écosystèmes naturels. Je suis totalement impliqué par  
1)la nécessité de créer des plans 2030 à tous les niveaux (personnels, communaux, régionaux, 
entrepreneuriaux etc. 
2)de mettre en place des méthodes simples de regroupement des acteurs ou bénévoles 
Lutter contre le dérèglement climatique. 
Lutter contre le réchauffement climatique par des actions concrètes. J'avais réalisé un TFE sur le 
réchauffement climatique. 
Ma pratique professionnelle est fortement orientée par la volonté de sensibilisation du public aux 
questions de durabilité ou de réemploi et par la promotion d'alternatives écoresponsables dans le 
domaine du textile. Il existe plein de pistes de solutions qui peuvent être mises en place à l'échelle 
de la ville ou de la commune avec un impact non négligeable sur l'ensemble des citoyens. Étant 
commerçante dans le centre, je suis également témoin de l'ensemble des défis à relever de ce 
point de vue là car les commerces peuvent avoir beaucoup de répercussions directes par leurs 
actions mais également une influence sur le mode de consommation de leurs clients. 
Ma préoccupation face à cette urgence climatique fait partie de mon quotidien. 

Mettre au service d'une initiative démocratique mon engagement et mes connaissances sur l'enjeu 
climatique. 
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Ni écologiste ni climatosceptique, je représente le citoyen namurois moyen attaché à sa ville et 
convaincue qu'il vaut mieux participer au changement que de le subir. Employée chez un célèbre 
GRD d'électricité et de gaz, je puis également apporter ma très humble expérience de ce point de 
vue. 
Parce que je suis grand-mère et je pense à mes petits-enfants. Parce que j'agis déjà en adéquation 
avec une conscience écologique sur tous les plans. Alimentation, énergie, transport etc... 
Partager mes idées et mes connaissances afin d'améliorer le cadre de vie, appuyer la transition 
écologique dans le respect des différences économiques, sociologiques et urbanistiques de Namur 
et de ses habitants. 
Participant au EU SDG Platform 2016-2018 avec 30 leaders de la société civile en Europe et 
présidée  par Frans Timmermans, chaud pour contribuer à  cette intelligence collective au niveau 
locale cette fois. 
Participer à des prises de décisions pour un citoyen lambda n'est pas chose aisée, dans ce cas la 
responsabilité s'inscrit plus que le défi. Avec le temps qui passe on apprend l'importance de la 
réflexion avant l'action, les enjeux étant d'importance surtout si l'avenir des générations futures est 
engagé. Namur est belle et elle a de quoi rendre ses habitants heureux et fiers. Cette fierté nous 
donne la force de penser. Pour cela précisément les gens s'attachent à leur ville et par extension à 
leur quartier, à leur région, à leur pays. Pour concrétiser cet objectif nous devons ensemble réfléchir 
pour trouver des solutions. Projets et solutions sont difficilement acceptés de tous, mais des 
années plus tard les mêmes seront satisfaits et convaincus des effets bénéfiques des actions 
proposées et réalisées. Pensons dans nos conclusions à l'évolution des projets et de 
l'augmentation de la population. N'ayant plus d'activité professionnelle donc profitant de plus de 
temps libre, je suis disponible, bénévole motivé, non spécialiste, sans parti pris  mais pondérateur. 
Persuadé de pouvoir apporter de pertinentes idées pour la lutte contre le réchauffement climatique. 

Professeur de géographie, la question climatique a toujours été au centre de  mes préoccupations 
et de mon métier. L'implication dans ce "panel citoyen climat" me permettra d'en faire profiter mes 
élèves ! 
Proposer des choses pour le climat, ne pas rester inactif. 

Proposer des idées concrètes pour améliorer la biodiversité et la mobilité en luttant contre le 
réchauffement climatique. Je suis également intéressée par le fait de toucher toutes les générations 
et d'informer les Namurois des initiatives prises. Donner des idées compréhensibles par tous, 
simples à mettre en œuvre est important pour moi. J'ajoute pour terminer que j'habite à proximité 
de Namur depuis toujours. Je souhaite une bonne réflexion à toutes les personnes choisies et 
j'espère faire partie du groupe de travail ! 
Récemment installée à Namur, j'ai envie de m'engager davantage dans la vie locale et en particulier 
sur les thématiques qui m'importent beaucoup : l'environnement et la justice sociale. J'estime qu'il 
est important de prendre en compte l'aspect social dans toute démarche liée à la question 
climatique (j'aime notamment la notion de justice climatique). Je suis très intéressée par les 
dispositifs participatifs de prise de décision (intelligence collective, facilitation de discussions,...), qui 
sont pour moi déterminants lorsqu'il s'agit d'agir sur les thématiques liées à l'environnement. Je 
serais heureuse de contribuer aux propositions développées par le panel citoyen, d'apporter ce 
que je peux en me basant sur mon parcours et mon expérience en ONG environnementale, mais 
aussi d'apprendre davantage et d'évoluer dans mes perceptions au contact des panélistes en 
favorisant l'écoute active, la bienveillance et la co-construction. 
Sensible au bien-être de mes proches et de tous. Sensible au savoir vivre. Sensible au bon sens... 
Suis grand partisan de la démocratie participative et, étant ancien ingénieur, suis très intéressé par 
les solutions à apporter aux défis de la transition écologique, en particulier en ce qui concerne la 
production d'énergie décarbonée et la rénovation énergétique des bâtiments. 
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Super initiative! Essentielle! 

Titulaire d'un diplôme de gradué  en sylviculture et environnement , possesseur d'un véhicule 
électrique et attentif au changement climatique, et à la gouvernance qui influence sur ces 
bouleversements à venir, j'aimerais vraiment jouer un rôle et porter ce projet collectif avec 
beaucoup d'intérêt pour nos futures générations 
Tout citoyen doit se mobiliser d'une manière ou d'une autre pour éviter une catastrophe pour nos 
enfants 
Très concerné par les questions climatique dans mon domaine professionnel (secteur de la 
réfrigération/climatisation/pompe a chaleur). Je souhaite participer à ce projet qui me semble être 
constructif et a taille "humaine", ce qui laisse espérer une mise en application concrète des 
potentielles idées qui pourrait en découler. 
Urgence climatique, participer à une réflexion commune et s'ouvrir à des réalités différentes. 
Améliorer la qualité de vie 
Voici quelques points qui tiennent à cœur :1. Les processus de participation démocratique.  je 
pense qu'il important, nécessaire et complémentaire que les citoyens participent à la vie politique 
(aux différents niveau de pouvoir).  Il me semble un des enjeu de la démocratie, aujourd'hui, est de 
remettre du débat dans l'espace public.  La ville de Namur, nous donne l'occasion et l'espace à cette 
participation...il me semble important de la saisir2.Notre société traverse différentes urgences 
(sociale, sanitaire, climatique,...) et il est parfois bien difficile de se faire une opinion entre les avis 
des experts, l'avis des citoyens qui ne voient (parfois) qu'une partie de la problématique, l'analyse 
des données qu'on voir ou entendre. Je suis intéressé d'aller un peu plus loin dans cette 
compréhension avec une vision collective et non individuel3. L'urgence climatique on n'en parle 
depuis longtemps.  Et je n'arrive pas à saisir les mécanismes en place qui ne permettent de changer 
de comportement, de façon de penser individuellement, collectivement et politiquement.  Et on ne 
peut sans doute pas faire l'impasse de cette compréhension et permettre des changement de 
mentalité Mon intérêt se porte en même temps sur la thématique que sur les processus de 
participation 
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PANEL CITOYEN POUR LE CLIMAT 2021-2022 

DE LA VILLE DE NAMUR 

CHARTE D’ENGAGEMENT 

 
 
PREAMBULE: 
 
La Ville de Namur s’engage activement dans la lutte pour le changement climatique et ce depuis 
plusieurs années. 
 
Plus spécifiquement, en 2013, la Ville a adhéré à la Convention des Maires qui sollicite un engagement 
volontaire des autorités locales pour parvenir à la décarbonisation de son territoire, pour renforcer sa 
capacité d'adaptation aux impacts inévitables du changement climatique et pour développer des 
énergies sûres, durables et abordables pour ses citoyens. 
 
Pour mettre en œuvre ses objectifs la Ville de Namur a élaboré un Plan Climat Energie (PCE 2020) dont 
elle dispose depuis 2015. Ce plan prévoit de réduire 20% les émissions de gaz à effet de serre en 2020 
par rapport à 2006 via l’activation d’une série de 25 mesures. 
 
De plus, dans cette même dynamique, la Ville a implémenté un plan de stratégie transversales (PST) 
qui prévoit l’évaluation du PCE 2020, la rédaction du nouveau Plan Air Climat Energie 2030 (PACE 2030) 
et sa mise à jour annuelle. 
 
Mais aussi, la Ville a souhaité aller plus loin pour la transition écologique de son territoire à travers une 
motion décidée par le conseil communal du 23 juin 2020. Elle prévoit de s’inscrire dans l’objectif wallon 
d’atteindre la neutralité carbone d’ici 2050. Pour y parvenir elle fixe, à présent, l’objectif de diminuer 
de 55% la production de GES d’ici 2030 (par rapport à 1990), de réaliser et publier l’évaluation de la 
mise en œuvre du PCE 2020. 
La motion décline en série d’objectifs intermédiaires annuels entre 2021 et 2030, consultation d’un 
panel de citoyens et d’experts pour élaborer des mesures à prendre via un opérateur. 
 
C’est pourquoi la Ville de Namur, animée par le souhait d’être collaborative, participative et inclusive 
propose à ses citoyens avec son partenaire l’asbl écoconso, la réalisation d’un Panel Citoyen pour le 
Climat mandaté pour proposer une série de mesures permettant une réduction des émissions de GES 
des différents acteurs présents sur le territoire de la commune et permettant la préservation de 
l’environnement. Ces mesures devront s’inscrire dans une trajectoire de la réduction des émissions de 
GES de 55% d’ici 2030 (par rapport à 1990). Cette initiative s’inscrit dans la nécessité d’obtenir des 
mesures d’atténuation du changement climatique en adéquation avec les attentes des citoyens. 
 
Grace à ce projet, la Ville de Namur souhaite donner la parole aux citoyens, multiplier les points de vue 
et mutualiser les savoirs. Le panel permettra d'identifier les attentes et contraintes des citoyens face 
à la lutte contre le changement climatique. Il donnera l’opportunité à tous les namurois d’être un 
acteur du changement climatique. 
 
Réfléchir ensemble et se projeter dans l’avenir entre Namurois. 
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Les enjeux du Panel Citoyen pour le Climat 

 

• S’inscrire dans la motion du conseil communal du 23 juin 2020 : la diminution de 55% 

émissions de gaz à effet de serre (GES) d’ici 2030 (par rapport à 1990) 

• S’inscrire dans la politique favorisant la réduction de l’empreinte énergétique du 

territoire et mettant en place des actions en faveur du Plan Climat Énergie. 

Déclaration politique adoptée au conseil communal en décembre 2018 et dont 

l’ambition est de faire de la capitale wallonne, la ville la plus en pointe en matière de 

développement de la consommation durable, marquant une sensibilité forte de la 

majorité communale à l’égard des défis environnementaux, alimentaires et 

climatiques 

• S’inscrire dans le PACE 2030 (Plan Air Climat Energie 2030) (mis à jour annuellement) 

• S’inscrire dans le PST (Plan Stratégique Transversal) 

• S’inscrire dans le cadre d’une démarche d’un ancrage fort et spécifique des matières 

de la transition écologique, représenté par le Service Air Climat Energie (SACE) ainsi 

qu’à travers le Groupe de liaison Air Climat Energie (GLACE) dont les responsabilités 

sont d’assurer la mise en œuvre du plan climat énergie et la transversalité entre les 

différents services que nécessite cette matière interdisciplinaire, en étant orienté 

vers les citoyens ainsi que vers les acteurs sociaux et économiques du territoire 

• Réagir mieux aux défis environnementaux 

• Développer des actions qui répondent aux besoins des citoyens namurois en matière 

de transition écologique 

• Promouvoir la démocratie participative et l’intelligence collective. Favoriser le lien et 

la coopération citoyenne ; éviter les clivages dans les délibérations, présents en 

politique ; renforcer l’interaction entre l’administration et le citoyen (proximité avec 

le pouvoir décisionnel) ; processus délibératif libéré d’un programme, perspective à 

plus long terme que l’agenda politique 

• Promouvoir l’engagement citoyen, la créativité et l’initiative citoyenne 

• Elargir le champ de vision, pluralisme 

• Rassembler des connaissances externes et internes aux pouvoirs publics 
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Objectif de la charte: 

 
La présente charte définit et cadre les objectifs du Panel Citoyen pour le Climat. Elle précise 
les règles et les engagements à prendre par les différents acteurs du projet: les panélistes, 
l’opérateur accompagnant le panel (l’asbl écoconso) et la Ville de Namur. Les mêmes valeurs 
et principes doivent être portés par tous les panélistes pour aboutir à un processus participatif 
vertueux. 
 
Article 1 - Mise en place du Panel Citoyen: 

 
1. Appel à candidatures 

 
La Ville de Namur: 
 

• assure un appel à manifestation 
d’intérêt auprès des citoyens namurois 
qui constitueront le groupe de 
citoyens “Panel Citoyen pour le 
Climat”, via une campagne de 
communication et la publication d’un 
formulaire de candidature;  

 

• assure, via l’adjudicataire écoconso, 
un tirage au sort objectif et impartial à 
partir de la liste des candidatures 
reçues de volontaires namurois ayant 
répondu à l’appel à manifestation 
d’intérêt. La méthode de tirage au sort 
se basera sur les critères de répartition 
suivantes: la localité, le sexe, l’âge, le 
niveau d’études et le type d’activités 
afin d’être le plus représentatif de la 
population namuroise. La catégorie 
des plus jeunes sera également 
légèrement surreprésentée afin de 
tenir compte des générations futures. 
Vingt panélistes et dix suppléants 
seront tirés au sort; 

 

• assure de donner la parole aux 
citoyens namurois qui n’ont pas été 
tirés au sort, via le concept de boîte à 
idée en ligne via l’adresse mail: 
energie-climat@ville.namur.be. 

 
 
 

 
2.     Conditions de participation 

 
Pour participer aux ateliers du panel, il faut 
satisfaire aux conditions suivantes: 
 

• avoir été sélectionné par tirage au sort, 
selon les critères préétablis visant à la 
représentativité de la population 
namuroise; 
 

• respecter les conditions de participation 
établies dans la présente charte; 

 

• s’engager à participer à l’ensemble des 
ateliers, un samedi ou un dimanche par 
mois, entre septembre 2021 et juin 2022, 
de 9h30 à 16h45. 

 
Article 2- Rôle et missions des autorités 

communales 

 
La Ville de Namur: 
 

• apporte son soutien logistique tout au long 
du panel pour assurer des conditions 
matérielles optimales et un cadre de travail 
convivial et positif. Elle mettra à disposition 
toutes les informations qu’elle détient 
nécessaires au bon fonctionnement des 
ateliers du Panel Citoyen; 

 

• est reconnaissante face à l’engagement et 
l’investissement des panélistes. Elle 
s’engage à analyser chaque mesure 
émanant du panel et à motiver toutes 
décisions prises concernant chacune de ces 
mesures;  
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• s’engage à diffuser le résultat du panel à la 
population namuroise dès la clôture de 
celui-ci; 

 

• dans une optique de pérennisation, 
s’engage à proposer plusieurs rencontres à 
l’issue du panel pour maintenir au courant 
les panélistes des décisions prises autour 
des mesures et pour les informer de la 
priorisation de réalisation potentielle de ces 
mesures. 2 réunions de suivi: une après 6 
mois et une après 18-24 mois pour faire le 
point sur les mesures retenues; 

 

• assure la présence d’un membre de 
l’administration et dans la mesure du 
possible d’un représentant politique aux 
ateliers du Panel Citoyen pour le Climat;  

 

• veille à ce que le membre de 
l’administration soit présent en tant 
qu’orateur expert et en tant qu’obser-
vateur, mais non en tant que décideur; 

 

• veille à ce que le représentant politique soit 
présent en tant qu’observateur ou disposé 
à répondre à des questions de clarification 
sur le processus décisionnel ou autres, mais 
non en tant que décideur; 

 

• laisse l’adjudicataire écoconso garantir la 
liberté d’expression et la liberté de 
proposer des solutions en vue de répondre 
aux enjeux climatiques en toute 
indépendance politique et sans que les 
contraintes administratives, techniques ou 
financières ne fassent obstacle à la 
créativité des panélistes; 

 
Article 3 - Rôle et mission de l’organisme 

accompagnant le processus participatif: 

 

• assurer l’animation et la gestion du 
panel à l’aide de deux chargés de 
missions et d’un facilitateur; 

 

• animer le panel dans l’optique de la 
sociocratie (inclure le point de vue de 
chaque membre) dans un cadre serein 
et convivial pour réfléchir et échanger 
sur des avis différents et arriver à des 
consensus. La prise de décision ce fera 
par consentement (ou vote majoritaire 
si nécessaire); 

 

• organiser la formation et l’information 
des membres du panel sur les enjeux 
climatiques; 

 

• accompagner le panel dans la 
formulation des mesures et recueillir les 
mesures retenues. 

 
Article 4 - Rôle et mission des participants 

aux ateliers (modalité et fréquence): 

 

• s’engager à être présent à l’ensemble 
des ateliers auxquels il est convié pour 
garantir la qualité du processus et la 
cohésion du groupe sauf cas de force 
majeure (maladie,..). Le panéliste a la 
possibilité de suivre les travaux en 
vidéo-conférence, si le contexte 
sanitaire le nécessite ou s’il ne peut être 
présent à une réunion pour cas de force 
majeure mais qu’il a la  
possibilité de suivre les travaux à 
distance; 
 

• s’engager à participer aux travaux du 
panel dans une démarche 
respectueuse, constructive et 
collaborative. C’est à dire: veiller à 
inclure les participants du panel pour 
ne pas monopoliser le débat sur un 
sujet plus personnel ; 
 

• s’engager à veiller à inscrire les 
recommandations dans le temps et 
dans l’espace dans la mesure du 
possible ; 
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• s’engager à rester ouvert et impliqué 
tout au long du panel pour permettre 
que chaque proposition face l’objet de 
questions de clarification et soit soumis à 
une recherche de solution pour aboutir à 
un consentement; 

 

• le panéliste peut se considérer comme 
ambassadeur auprès de la population, 
c’est-à-dire qu’il peut faire connaître 
l’existence du Panel Citoyen pour le 
Climat au sein de ses communautés et de 
ses réseaux; 

 

• le panéliste s’engage à ne pas divulguer 
les travaux en cours pour ne pas 
interférer avec le processus du Panel 
Citoyen pour le Climat. 

 
Article 5 – Rôle et mission des experts 

 

• informer, éclairer tout en laissant le 
panéliste construire son propre 
raisonnement. 

 
Article 6 – Rôle et mission des suppléants 

 

• Lorsque qu’un citoyen suppléant 
souhaite être présent aux ateliers 
uniquement en tant qu’observateur, et 
pas en tant que remplaçant d’un 
panéliste effectif 
o il sera convié à certains moments 

des ateliers plus informatifs ; 
o s’engage à être présent en tant 

qu’observateur, et non en tant que 
membre actif aux débats ou 
décideur; 

• est disposé à ce qu’on puisse faire appel 
à lui pour remplacer un panéliste effectif 
dans le cas où ce dernier viendrait à ne 
plus pouvoir assurer temporairement 
ou pour une longue durée sa présence 
au atelier du Panel Citoyen. Lors d’un 
remplacement, le suppléant, s’engage à 
remplir les engagements relatifs aux 
panélistes effectifs cités dans cette 
présente charte. 

 

Article 7 - Limites des compétences et 

d’actions des panélistes: 

 

• en aucun cas, les panélistes: 
o ne se substituent à l’autorité locale 

pour prendre des décisions; 
o ne règlent leur conflits personnels 

et/ou collectifs durant le panel et/ou ne 
perturbent le bon déroulement du 
panel. 

 

Article 8 - Modalités 

 

• un défraiement de 30€ par atelier est 
prévu pour chacun des panélistes à 
hauteur du nombre d’atelier auxquels il 
a participé en tant que panéliste effectif. 
Un contrat de bénévole sera signé et le 
paiement s’effectuera en fin de 
processus; 

 

• les données personnelles seront utilisées 
uniquement dans le cadre du panel et le 
nom de famille des panélistes ne sera 
jamais dévoilé à l’extérieur, notamment 
sur les PV des réunions.

 
 
 

Namur, le  …………………………………………                  Signature (avec nom et prénom):

 








